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1. Objet de l’étude 

1.1. Contexte et objet de l’étude d’impact  

La société UNITe souhaite implanter un parc photovoltaïque flottant sur les 
communes de Périgny-la-Rose et de La Villeneuve-au-Châtelot, dans le 
département de l’Aube (10) en Région Grand Est. 
 
L’installation photovoltaïque au sol en projet, d’une puissance globale de 
11,935 MWc est soumise à étude d’impact conformément à la rubrique 30 du 
tableau annexe à l’article R122-2 du code de l’environnement. 

Tableau 1 : extrait de l’annexe à l’article R122-2 du code de l’environnement 

Catégories de projets 
Projets soumis à évaluation 

environnementale 

30. Installations photovoltaïques de 
production d'électricité (hormis celles sur 

toitures, ainsi que celles sur ombrières 
situées sur des aires de stationnement) 

Installations d'une puissance égale ou 
supérieure à 1 MWc, à l'exception des 

installations sur ombrières 

1.2. Procédures applicables 

1.2.1. Permis de construire 

L’article R121-1 du Code de l’Urbanisme précise que les constructions nouvelles 
doivent être précédées de la délivrance d'un permis de construire. 
L’article R121-9 du Code l’Urbanisme mentionne, quant à lui, que « les ouvrages 
de production d'électricité à partir de l'énergie solaire installés sur le sol dont la 
puissance crête est inférieure à trois kilowatts et dont la hauteur maximum au-
dessus du sol peut dépasser un mètre quatre-vingts ainsi que ceux dont la 
puissance crête est supérieure ou égale à trois kilowatts et inférieure à un 
mégawatt quelle que soit leur hauteur » sont dispensés de Permis de Construire. 

 

Le projet photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-
Châtelot (10) développant une puissance supérieure à 1 MWc est donc 
soumis à la procédure de Permis de Construire. 

1.2.2. Enquête publique 

Le Code de l’Environnement précise par son article R123-1 que les projets soumis 
à une étude d’impact systématique sont soumis à une enquête publique.  
La Procédure et déroulement d’une telle enquête publique sont définis aux 
articles R123-2 à R123-27 du Code de l’Environnement. 
 

Le projet photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-
Châtelot (10) faisant l’objet d’une étude d’impact fera l’objet d’une enquête 
publique. 

1.2.3. Autorisation au titre du Code de l’Energie 

Le Code de l’Energie précise que les installations de production d’électricité sont 
subordonnées à la délivrance d’une autorisation d’exploiter (article L311-1). 
 
En revanche, les installations solaires bénéficient d’un régime particulier. En effet, 
cette autorisation d’exploiter au titre du Code de l’Energie n’est nécessaire 
uniquement pour les projets dont la puissance électrique est supérieure à 
50 MWc.  
 

Le projet photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-
Châtelot (10) développant une puissance inférieure à 50 MWc ne nécessite 
pas une autorisation d’exploiter au titre du Code de l’Energie. 
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1.2.4. Dossier Loi sur l’eau 

Tout projet, installations, ouvrages, travaux et activités (IOTA) ayant un impact 
direct ou indirect sur le milieu aquatique, est soumis à la loi sur l’eau (article 
L214.1 du Code de l’Environnement). 
 
Le projet est potentiellement concerné par les rubriques 2.1.5.0 « Rejet d'eaux 
pluviales », 3.2.2.0. « Installation, ouvrage, remblai dans le lit majeur d’un cours 
d’eau » et 3.3.1.0 « Assèchement, mise en eau, imperméabilisation, remblais de 
zones humides ou de marais » au titre de la loi sur l'eau, conformément au Code 
de l'environnement. 
 
D’après le guide d’instruction des demandes d’autorisations d’urbanisme pour les 
centrales solaires au sol de 2020 : « Les projets de centrale solaire au sol ne sont, 
sauf terrain spécifique, pas concernés par la nomenclature « loi sur l’eau » et les 
procédures d’autorisation ou de déclaration associées. » (Ministère de la 
Transition Ecologique et Solidaire, 2020). Sous réserve de l’accord des services 
instructeurs, le projet n’est pas systématiquement soumis aux rubriques 2.1.5.0 et 
3.2.2.0 de la Loi sur l’Eau. 

• Rubrique 2.1.5.0. : 

Rejet d'eaux pluviales dans les eaux douces superficielles ou sur le sol ou dans le 
sous-sol, la surface totale du projet, augmentée de la surface correspondant à la 
partie du bassin naturel dont les écoulements sont interceptés par le projet, 
étant : 

▪ 1° Supérieure ou égale à 20 ha (A) 
▪ 2° Supérieure à 1 ha mais inférieure à 20 ha (D) 

 
La surface à considérer pour situer un projet par rapport aux seuils fixés par la 
rubrique 2.1.5.0 doit prendre en compte simultanément : 

▪ la surface totale du projet (ici, surface des emprises des aménagements : 
voiries, pieux) ; 

▪ la surface du bassin versant élémentaire dont l’écoulement des eaux de 
ruissellement est intercepté par le projet ; 

▪ les superficies qui correspondent au réseau de collecte déjà réalisé, dès 
lors que les rejets affectent le même milieu aquatique. 

 
Les bassins versants respectifs des 3 îlots sont présentés ci-dessous. 

Tableau 2 : surface des bassins versants interceptés par chaque îlot 

 
 
La surface totale des bassins versants du projet au sens de la rubrique 2.1.5.0 est 
donc de 57,2 ha. A ce stade, UNITe n’envisage pas la mise en œuvre d’ouvrages 
de gestion des eaux pluviales. Aucun rejet d’eau pluviale n’est donc prévu. 
 

Compte-tenu de la nature du projet, de la faible imperméabilisation et de 
l’absence de terrassement, le projet n’est pas systématiquement soumis à la 
rubrique 2.1.5.0. 

 

• Rubrique 3.2.2.0. : 

Installations, ouvrages, remblais dans le lit majeur d'un cours d'eau : 
▪ 1° Surface soustraite supérieure ou égale à 10 000 m² (A) ; 
▪ 2° Surface soustraite supérieure ou égale à 400 m² et inférieure à 

10 000 m² (D). 
 
Au sens de la présente rubrique, le lit majeur du cours d’eau est la zone 
naturellement inondable par la plus forte crue connue ou par la crue centennale 
si celle-ci est supérieure. La surface soustraite est la surface soustraite à 
l’expansion des crues du fait de l’existence de l’installation ou ouvrage, y compris 
la surface occupée par l’installation, l’ouvrage ou le remblai dans le lit majeur. 
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Le lit majeur du cours d’eau est ici délimité par la zone rouge du PPRi, qui 
représente le champ d'expansion des crues ainsi que les zones en eaux en 
permanence. Dans le cadre du présent projet, la surface soustraite à l’expansion 
des crues est déterminée par l'emprise des installations situées au droit des zones 
rouges du PPRi. La totalité du projet est située dans le lit majeur de la Seine. 
 
A noter que les panneaux flottants ne créent pas de remblais ou de structures 
directement sur les terres inondables. Ainsi, ils n'empêchent pas directement 
l'expansion des crues sur ces terres car ils ne bloquent physiquement pas 
l'expansion des crues. Ils ne sont donc pas considérés dans le calcul. 
 

 
 

Au total, la surface considérée est de 372 m². Cette surface soustraite étant 
inférieure à 400 m², le projet n’est pas soumis à la rubrique 3.2.2.0. 

• Rubrique 3.3.1.0. : 

Assèchement, mise en eau, imperméabilisation, remblais de zones humides ou de 
marais, la zone asséchée ou mise en eau étant : 

▪ 1° Supérieure ou égale à 1 ha (A) ; 
▪ 2° Supérieure à 0,1 ha, mais inférieure à 1 ha (D). 

 
Les surfaces considérées comme zones humides effectives réglementaires étant 
potentiellement modifiées par le projet sont les suivantes : 
 

 

 

La surface considérée est de 442 m² pour les 3 postes de transformations, les 
3 postes de livraison, les 2 postes de stockage, les 3 citernes incendie, les 2 
locaux techniques, la rampe de mise à l’eau SDIS et de 150 m² pour les câbles 
non comprise) donc 0,0592 ha. Cette surface étant inférieure à 0,1 ha, le projet 
n’est donc pas classé sous la rubrique 3.3.1.0. 

1.2.5. PPRi Seine Aval 

Le projet de centrale photovoltaïque flottante doit se conformer au règlement du 
PPRi zone rouge (Annexe 1) pour limiter l'impact sur les risques d'inondation. Les 
panneaux photovoltaïques flottants sont autorisés sous réserve de conditions 
visant à garantir la transparence hydraulique, la résistance des installations et la 
mise en œuvre de mesures compensatoires si nécessaire. 
 

Selon les dispositions prises par le client, le projet est conforme au PPRi. 
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1.3. Présentation du site et du projet 

1.3.1. Délimitation de la zone d’étude 

La zone d’implantation du projet (ZIP) est localisée sur les communes de Périgny-
la-Rose et de La Villeneuve-au-Châtelot qui font partie de la communauté de 
communes du Nogentais dans l’Aube (10). 
 
La superficie des terrains concernés par la ZIP est de 762 914 m², soit 76 ha. 
 
Le site de projet est localisé sur d’anciennes carrières alluvionnaires en eau. 
 

 

Figure 1 : situation des communes de La Villeneuve-au-Châtelot et Périgny-la-Rose sur le 
territoire large (source : Google Maps)

Commune de Périgny-la-
Rose Commune de La 

Villeneuve-au-Châtelot 
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Figure 2 : plan de situation du projet (source fond de plan : Open Street Map) 
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Figure 3 : vue aérienne du site de projet (source fond de plan : IGN) 
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Figure 4 : emprise cadastrale du projet (source fond de plan : cadastre et IGN)
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1.3.2. Caractéristiques de l'ensemble du projet 

Le projet d’aménagement est le développement d’un parc photovoltaïque 
flottant d’une puissance globale de 11,935 MWc sur les communes de Périgny-la-
Rose et de La Villeneuve-au-Châtelot.  
 
Le développement, la construction et l’exploitation de ce parc photovoltaïque 
seront portés par la société UNITe, le Maître d’Ouvrage. 
 
L’installation photovoltaïque sera réalisée sur les étangs 1, 2 et 3. 
 

 

Figure 5 : plan d’implantation (source : UNITe) 

 

La présentation générale du projet est donnée dans le tableau et la figure 
suivants. 

Tableau 3 : présentation générale du projet 

Commune du projet Périgny-la-Rose (10400) 

Surface parcellaire 382 984 m²  

Surface clôturée 225 m²  

  0,02 ha  

Longueur clôture 115 ml 

Surface base vie 2 046 m²  

Espace entre chaque rangée (a) 0,166 m 

Espace entre chaque colonne (b) 0,100 m 

Allée centrale de maintenance (c) 6,070 m 

Allée intermédiaire de maintenance (d) 0,438 m 

Bordure E et O (e) 1,720 m 

Bordure N et S (f) 1,920 m 

Surface pistes lourdes à créer 0 m²  

(Rapporté à la surface cadastrale) 0,00% 

Surface pistes légères à créer 0 m²  

(Rapporté à la surface cadastrale) 0,00% 

Puissance crête totale 11 935 350 Wc 

 

1 

3 

2 



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  12 

 

 

Figure 6 : présentation générale du projet (© Ciel & Terre) 

 

1.3.3. Préambule : caractéristiques générales de 
l’aménagement photovoltaïque 

La particularité d’une centrale photovoltaïque flottante est la flottabilité des 
équipements, assurée par la présence de flotteurs, autant au droit du champ 
photovoltaïque que des chemins de câbles reliant les panneaux au poste de 
transformation installé sur sol. 
 

• Les flotteurs principaux permettent la pose de panneaux photovoltaïques 

• Les flotteurs secondaires permettent la mise en place d’allées de 
maintenance, l’installations des onduleurs ainsi que la circulation des 
câbles. 

 

 

Figure 7 : schéma type d’une centrale photovoltaïque flottante (© Ciel & Terre) 

 
Ces ilots, sur lesquels reposent les modules photovoltaïques et les onduleurs sont 
maintenus en position à l’aide d’un système d’ancrage, qui peut être installé en 
fond et/ou en berge. L’électricité produite est évacuée à l’aide de chemins de 
câbles flottants, en direction des postes de transformation. 
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Pour ses projets flottants, UNITe s’associe au spécialiste français des flotteurs : 
Ciel et Terre, présent dans plus de 30 pays dans le monde, pour plus de 700 MWc 
de projets installés. 
 
Sa solution Hydrelio sur laquelle est basée le dimensionnement des centrales 
flottantes UNITe, est le fruit de l’expertise reconnue de Ciel et Terre. 
 

 

Figure 8 : solution de flotteur pour installation PV proposée par Ciel & Terre (© Ciel & Terre) 

1.3.4. Modules photovoltaïques 

Un module photovoltaïque est composé de cellules photovoltaïques capables de 
convertir l’énergie de photons reçus à sa surface en différence de potentiel, créée 
par un déplacement d’électrons. 
Un panneau photovoltaïque cristallin est un assemblage de plusieurs couches de 
matériaux : 

• le châssis (10 à 15% du poids total du panneau) est le plus souvent 
constitué d’aluminium, matériau solide et résistant naturellement aux 
intempéries et aux UV. Il est en outre facilement recyclable, 

• le verre trempé (75 % du poids total du panneau), permet de protéger 
mécaniquement le panneau (pluie, grêle, chocs, etc.), tout en étant 
totalement transparent aux rayons solaires, 

• l’encapsulant EVA est une fine couche de polymère assurant la parfaite 
étanchéité des cellules à l’eau et à l’air, évitant ainsi les court-circuit et 
l’oxydation. La technologie « bi verre » substitue à ce polymère une 
couche de 2 mm de verre, assurant un meilleur rendement dans le temps, 
une plus grande durabilité, et un meilleur taux de revalorisation au 
moment du recyclage, 

• les cellules photovoltaïques (3 à 5 % du poids total du panneau) sont 
essentiellement constituées de silicium auquel sont ajoutés certains 
éléments chimiques sous forme de dopage (quantités très faibles), 

• la boîte de jonction (2 % du poids total du panneau) est composée de 
polymères et de métaux pour la partie conducteur électrique 
(essentiellement du cuivre mais aussi possiblement d’autres métaux 
conducteurs comme le nickel, l’étain, le fer et l’aluminium). 

 
Alors que l’Europe était leader sur le marché des panneaux solaires dans les 
années 2000, les producteurs asiatiques ont progressivement pris la main et sont 
aujourd’hui en situation de quasi-monopole.  
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UNITe s’engage toutefois à favoriser les producteurs français lorsque cela est 
possible : 

• PHOTOWATT : producteur de modules français spécialisé dans la 
fabrication de cellules photovoltaïques depuis 1979, aujourd’hui basé à 
Bourgoin Jallieu, en Isère, 

• CARBON : nouvel entrant dont l’usine de production de 5GW devrait 
entrer en service en 2065 à Fos-sur-Mer. UNITe s’est d’ores et déjà 
engagé sur des précommandes, 

• HOLOSIS : la gigafactorie de 5GW de ce producteur sera opérationnelle 
en 2025 en Moselle. UNITe a signé une lettre d’intention pour l’achat de 
modules dès 2025. 

 

En attendant le choix définitif des modules qui seront utilisés pour la centrale, 
le module suivant est utilisé comme référence en termes de puissance et de 
dimensions, correspondant aux standards du marché (i.e. proposés par la 
majorité des fournisseurs). 
 

• Marque : JINKO Solar 

• Modèle : 66HL4M-BDV N-type 

• Puissance unitaire : 630 Watts 

• Technologie : bifaciale 

• Type de cellule : monocristallin 

• Dimensions : 2382 x 1134 x 30 mm 

• Origine : Chine 

• Bilan carbone : 474,99 kgCO2/kWc 

 

1.3.5. Caractéristiques globales 

Le projet consiste en la création d’une centrale photovoltaïque flottante d’une 
puissance totale de 11,935 MWc.  
 
Celle-ci sera composée de : 

1. Structures flottantes compatibles avec la pose de panneaux 
photovoltaïques, 

2. Ancrages reliant les plateformes flottantes au fond des étangs, 
3. 3 postes de livraison ENEDIS surélevés sur pilotis, 
4. 3 postes de transformation surélevés sur pilotis, 
5. 3 réserves incendie (une par étang), 
6. 2 locaux technique, pour le stockage de matériel - containers maritimes 

de 20 pieds. 
 
Les détails sont donnés dans les tableaux suivants. 
 
Onduleurs 

Référence onduleurs Huawei - SUN2000- 330KTL-H1 

Puissance onduleurs (kW) 330 

Nombre onduleurs 31 

Dimensions onduleurs longueur 1,05 m 

 largeur 0,73 m 

 épaisseur 0,40 m 
  

Postes de transformation (PTR) 

Nombre de PTR 3 

Dimensions d'un PTR                                   longueur 5,50 m 

 largeur 2,80 m 

 hauteur 3,00 m 

Emprise projetée au sol d'un PTR sur pilotis 36,00 m² 

Emprise des pilotis par poste 1,50 m² 

  
 

Postes de livraison (PDL) 
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Nombre de PDL 3 

Dimensions d'un PDL                                    longueur 7,00 m 

 largeur 3,60 m 

 hauteur 3,00 m 

Emprise projetée au sol d'un PDL sur pilotis 50,40 m² 

Emprise des pilotis par poste 1,50 m² 
  

Postes de stockage (Stck) 

Nombre de local de stockage 2 

Dimensions d'un local de stockage            longueur 6,10 m 

largeur 2,50 m 

hauteur 2,60 m 

Emprise projetée au sol d'un local sur pilotis 36,45 m² 

Emprise des pilotis par poste 1,50 m² 
  

Réserves incendie (Cit) 

Nombre de réserve incendie 3 

Dimensions d'une réserve incendie          longueur 8,69 m 

 largeur 4,23 m 

 hauteur 1,50 m 

 
Les caractéristiques globales du projet photovoltaïque sont présentées dans le 
tableau page suivante. 
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Tableau 4 : caractéristiques globales du parc photovoltaïque flottant (source : UNITe) 

 ETANG 1 ETANG 2 ETANG 3 

Tables photovoltaïques Jourdain Nord Jourdain Sud UNITe 

  Ilot 3 Ilot 2 Ilot 1 

Technologie Flottant Nord-Sud Flottant Nord-Sud Flottant Nord-Sud 

Orientation H H H 

Modules par colonne 129 111 127 

Modules par rangée 57 52 52 

Modules par table 6569 5772 6604 

Puissance (MWc) 4,138 3,636 4,161 

Nombre d'onduleurs 11 9 11 

Dimensions de la table                                                       Longueur 183,22 m 155,37 m 177,55 m 

Dimensions de la table                                                       Largeur 150,79 m 138,31 m 138,37 m 

Angle d'inclinaison maximal 5° 5° 5° 

Point bas 0,18 m 0,18 m 0,18 m 

Point haut 0,28 m 0,28 m 0,28 m 

Surface projetée des ilots 24 664 m²  21 489 m²  24 568 m²  

Surface du plan d'eau 69 643 m²  63 295 m²  69 399 m²  

Taux de couverture 35 % 34% 35 % 
    

Total projet   

Nombre de modules 18 945   

Puissance (MWc) 11,935   

Surface projetée des ilots 70 721 m²    
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1.3.6. Les structures flottantes 

Le projet prévoit l’installation de structures flottantes sur les étangs. Les flotteurs 
principaux permettront la pose de panneaux photovoltaïques. Les flotteurs la 
mise en place d’allées de maintenance, l’installations des onduleurs ainsi que la 
circulation des câbles. 
 

 

Figure 9 : flotteurs principal (©Ciel & Terre) 

 

Figure 10 : flotteurs secondaires (© Ciel & Terre) 

Les panneaux seront inclinés de 5°. Ils seront globalement orientés vers le sud. 
L’azimut exact des installations dépend de la géométrie de chaque étang.  
 

 

Figure 11 : schéma de principe de l'installation des panneaux sur les flotteurs (©Ciel & Terre) 

La hauteur des ensembles [flotteurs + panneaux] ne dépassera pas 0,5 m. La 
hauteur des onduleurs de chaînes ne dépassera quant à elle jamais 1,75 m. En 
plus d’une allée centrale permettant de circuler sur l’ensemble de la structure 
flottante, des allées de maintenances (constituées de flotteurs secondaires) 
seront installées tous les 4 strings de panneaux photovoltaïques.  
 

 

Figure 12 : schéma de principe de la répartition des allées de maintenance (©Ciel & Terre) 
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Figure 13 : exemple d'installation (© Ciel & Terre) 

Afin de limiter l’impact environnemental (notamment sur les berges), les 
principes suivants ont été appliqués : 

• structures flottantes à une distance minimale de 15 m des berges, 

• occupation de la surface en eau par les flotteurs d’une valeur maximale 
de 40 %. 

 
Il est important de noter que la forme des flotteurs principaux et l’espacement 
entre chaque panneau, visent à ne pas totalement opacifier la zone 
d’implantation, tel que le montre la Figure 13. 

 
 
1 Le relevé de la variation du niveau d’eau sur une année complète est lancé par UNITe. 
Les résultats serviront à dimensionner précisément les ancrages. 

1.3.7. Les ancrages 

Afin de limiter l’impact environnemental de l’installation sur les berges, 
l’ensemble de la structure flottante est ancré au fond des plans d’eau. Les 
ancrages sont constitués notamment :  

• de chaînes permettant l’ajustement de la ligne d’amarrage, 

• de manilles reliant les différents composants, 

• de cordes polyester ajoutant de l’élasticité aux amarrages et permettant 
une meilleure répartition des charges, 

• de cordes synthétiques permettant de réduire la zone de mouvement 
de la plateforme flottante, 

• d’élastomère augmentant l’élongation afin de s’adapter aux variations 
du niveau d’eau1 

• d’un système d’ancrage permettant de figer la position de la plateforme 
en résistant aux charges environnementales. L’ingénierie et la 
technologie précise du système d’ancrage sera déterminée lors du 
dimensionnement final de la centrale (e.g. à hélice, à plateau, à vis, lests, 
etc.) 

 

Figure 14 : représentation schématique d'un ancrage en fond (©Ciel & Terre) 
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Figure 15 : illustration des différents éléments constituant les ancrages (source : UNITe) 

 

Figure 16 : technologie d’ancrage (source : UNITe) 

Le nombre exact d’ancrages nécessaires à la fixation de chacune des plateformes 
sera déterminé lors du dimensionnement final de la centrale, en phase de pré-
construction. Seront notamment pris en compte les vents habituellement 
observés sur site, la qualité des sédiments formant le fond des étangs, etc. Un 
nombre approximatif, est donné ici à titre indicatif :  

• Etang N° 1 = environ 50, 

• Etang N° 2 = environ 45, 

• Etang N° 3 = environ 80. 

1.3.8. Raccordement interne et cheminement de câbles 

Les onduleurs permettent de transformer le courant continu en courant 
alternatif. En raison des distances conséquentes entre îlots et berges, les 
onduleurs décentralisés (appelés également « strings ») seront privilégiés. Ce type 
d’onduleurs, plus compacts que les onduleurs « centraux », peut être installé 
directement sur les îlots flottants, au niveau des allées de maintenance, 
permettant ainsi de diminuer l’emprise des locaux techniques sur les berges. 
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Figure 17 : onduleurs au droit des allées de maintenance (source : Ciel & Terre) 

 
La proximité de ce type d’onduleurs aux modules permet de réduire les pertes 
électriques. Par leur puissance plus faible et leur nombre plus élevé, ils 
permettent également de limiter les éventuels dysfonctionnements à une partie 
réduite de l’installation. Les câbles issus d’un groupe de séries de panneaux et 
transportant le courant continu, sont positionnés dans des conduits entre les 
panneaux et les flotteurs. Ces câbles rejoignent ensuite une boîte de jonction d’où 
repart le courant continu, vers un onduleur. Les boites de jonction seront 
également installées sur les allées de maintenance. La hauteur des onduleurs de 
chaînes ne dépassera jamais 1,75 m. 
 
Conformément aux exigences du cahier des charges de la CRE, le fabricant des 
onduleurs sera certifié ISO 9001 et ISO 14001. 
 
Les câbles partant des îlots flottants seront insérés dans des conduits flottants en 
plastique PEHD, afin de les protéger des aléas climatiques (mouvements 
mécaniques des vagues, rayons UV, corrosion, humidité, agressivité de l’eau), 
mais également, pour éviter tout impact écologique en cas de rupture de câbles. 
Ils seront ensuite reliés aux postes de transformation situés sur les berges. Le 
marnage sera pris en compte lors du calcul de la longueur de ces câbles. 
 

 

Figure 18 : câbles flottants partant des îlots (source : UNITe) 

Sur les secteurs terrestres, les câbles seront installés en aérien jusqu’aux 3 postes 
de transformation installés sur les berges, donc non enterrés, portés par des plots 
en béton de 0,5 m² installés tous les 4 mètres, supportant un chemin de câble 
métallique qui lui ne touchera pas le sol. Ceci représente moins de 100 m linéaire 
au total pour les 3 étangs. Puis, des postes de transformation au poste de livraison 
et au raccordement ENEDIS à la sortie de la centrale, les câbles terrestres seront 
enterrés sur les chemins existants, représentant une longueur d’environ 1 090 m. 
L’enterrement des câbles nécessite une tranchée d’environ 1 m de large.  

1.3.9. Les postes de transformation et de livraison 

Afin de garantir le bon fonctionnement de la centrale photovoltaïque, 3 postes de 
transformation (PdT) et 3 postes de livraison (PdL) seront installés sur le terrain 
en limite de propriété. Ces postes ont été implantés au plus proche des voies 
routières afin d’améliorer leur accessibilité. La pose des locaux techniques sera 
faite à l’aide d’une grue sans imperméabilisation du sol. 

• les PdT abritent le matériel électrique destiné à porter l’énergie 
photovoltaïque produite sur site à la tension du réseau public de 
distribution, 
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• les PdL assurent les fonctions de raccordement au réseau électrique, il 
abrite les dispositifs de comptage et de communication. Ils seront 
installés en limites parcellaires, 

• les locaux de stockage de matériel, qui serviront en phase chantier 
comme en phase d’exploitation sont des conteneurs maritimes qui 
assurent le stockage de différents éléments liés à l’exploitation et seront 
au nombre de deux. 

 
La fondation des postes est intégrée au bâtiment, en soubassement, ce qui les 
rend amovibles. Les postes seront posés sur une assise stabilisée et aplanie, 
décaissée par rapport au terrain naturel. Un remblai de terre, disposé tout autour 
permettra par la suite de rehausser le niveau du sol au niveau du plancher du 
poste et d’enterrer le vide technique. 
 
Tous les postes, munis de systèmes d’aération et de ventilation, sont de petits 
bâtiments préfabriqués. Dans le cas du présent projet, ces postes seront élevés 
sur pilotis, afin de s’extraire de la zone d’expansion de crue du PPRI Seine Aval. 
Une étude d’incidence sur le PPRI a été réalisée par le bureau d’étude IRH entre 
octobre 2025 et mars 2025 (fournie en annexe de ce document) afin d’évaluer les 
impacts potentiels du projet sur la zone d’expansion de crue et d’adapter sa 
conception en conséquence. 
 

 

Figure 19 : visuel de poste de transformation sur pilotis pour prise en compte du PPRI Seine Aval 
(source : UNITe) 

En plus des postes, un local de stockage de matériel (container maritime de 
20 pieds) servira en phase d’exploitation pour le stockage de différents éléments 
(matériel de remplacement notamment). 

1.3.10. Les pistes et la défense incendie 

Le cadre de Défense extérieure contre l’incendie (DECI) appliqué par notre société 
à ses équipements photovoltaïques est le produit de l’application stricte des 
principes établis par le Référentiel national de DECI dans sa version issue de 
l’arrêté SDIS-2018015-0002. 
 
La conception des équipements DECI à l’échelle du plan de masse a été menée en 
application du Règlement départemental de DECI (RDDECI) de l’Aube, dans sa 
version de janvier 2018. Ce règlement fixe les règles de mise en place et de gestion 
des points d’eau servant à la défense incendie des communes (appelée défense 
extérieure contre l’incendie -DECI) pour mieux les adapter aux besoins locaux. Ces 
points d’eau sont utilisés en cas d’incendie pour réaliser l’extinction. Des 
discussions menées avec le lieutenant Dimitri GODON ont également permis de 
consolider l’approche DECI sur le projet. 
 
En conséquence, nous établirons le cadre de DECI suivant sur ce projet : 

• implantation d’une réserve incendie souple autoportante de 60 m3 à 
proximité immédiate de chaque étang accessible par une voie engin, et 
faisant l’objet d’une signalisation spécifique. Celle-ci devra se situer à 
200 mètres maximum du parc flottant et des locaux techniques. 
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Figure 20 : réserve incendie souple 60 m3 (Source : SOG SOLAR) 

• création d’une plateforme de mise en station pour engins de secours à 
proximité immédiate de chacune des citernes, matérialisée et balisée, 
distincte de la voie carrossable, d’une superficie de 32 m² (8 x 4 m). 

 

• les sapeurs-pompiers ou techniciens de maintenance doivent pouvoir 
descendre en tout temps (été comme hiver) et en tous niveaux des 
eaux, une barque pour approcher les PPV en cas de besoin. L’étang 
présente au sud une zone favorable à la mise à l’eau de telles 
embarcations (naturellement dégagée de végétation et de faible pente). 

 

• les voies doivent mesurer minimum 4 m et être carrossable toute 
l’année, même en période de montées des eaux, elles doivent pouvoir 
supporter des engins lourds. Les aires de retournement doivent 
satisfaire les caractéristiques présentées dans la Figure 21. 

 

 

Figure 21 : caractéristiques aires de retournements 

1.3.11. VRD et clôtures 

Afin d’assurer l’accessibilité aux installations techniques ainsi que l’accessibilité 
aux sapeurs-pompiers pour la sécurité incendie, il est nécessaire de prévoir 
l’utilisation de pistes à l’intérieur de la centrale. Le site présente l’avantage 
immense de d’ores et déjà offrir des pistes d’exploitations (créées et utilisées par 
les carriers). Ces pistes seront maintenues et utilisées pour desservir la centrale 
photovoltaïque. Les pistes lourdes et légères, périphériques ou intérieures, ne 
présenteront pas de revêtement imperméabilisant et permettront l’accès aux 
différentes structures de la centrale. 
 
Il est important de noter que le site ne sera pas clôturé : 

• afin de préserver les continuités écologiques, 

• afin d’éviter les risques liés au PPRI, 

• en accord avec les propriétaires. 
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Les seules clôtures se situeront le long des chemins de câbles, localisés entre les 
étangs et les postes de transformation. Ces chemins de câbles seront maintenus 
aériens afin de limiter l’impact sur les zones humides. La clôture sera donc 
nécessaire pour les protéger. 

1.3.12. Raccordement 

1.3.12.1. Tracé de raccordement 

Conformément au décret relatif aux prescriptions techniques générales de 
conception et de fonctionnement pour le raccordement d’installations de 
production aux réseaux publics d'électricité, les conditions de raccordement des 
installations de production d’électricité aux réseaux publics de distribution sont 
définies dans le document Enedis- PRO-RES_65E publié par Enedis. 
 
Le raccordement de la centrale photovoltaïque au réseau public est une 
opération menée par le gestionnaire de réseau ENEDIS qui en reste le maître 
d’ouvrage. Le tracé du raccordement au réseau ne peut être connu qu’à l’issue 
de l’obtention de l’ensemble des autorisations administratives du projet et 
notamment d’un Permis de Construire. Le tracé suivant est donc donné à titre 
purement indicatif, le tracé définitif sera proposé par ENEDIS. 
 

 

Figure 22 : tracé pressenti du raccordement au poste source à proximité, source : UNITe, 
https://www.capareseau.fr et https://www.geoportail.gouv.fr/ 

 
 
 

https://www.capareseau.fr/
https://www.geoportail.gouv.fr/
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1.3.12.2. Modalités 

Conformément au décret relatif aux prescriptions techniques générales de 
conception et de fonctionnement pour le raccordement d’installations de 
production aux réseaux publics d'électricité, les conditions de raccordement des 
installations de production d’électricité aux réseaux publics de distribution sont 
définies dans le document Enedis- PRO-RES_65E publié par Enedis.  
 
Le raccordement au réseau électrique national sera réalisé sous une tension de 
20 000 Volts depuis les postes de livraison de la centrale photovoltaïque qui sont 
l’interface entre le réseau public et le réseau propre aux installations. C’est à 
l’intérieur du poste de livraison que l’on trouve notamment les cellules de 
comptage de l’énergie produite. 
 
Cet ouvrage de raccordement qui sera intégré au Réseau de Distribution fera 
l’objet d’une demande d’autorisation selon la procédure définie par l’Article 50 
du Décret n°75/781 du 14 août 1975 modifiant le Décret du 29 juillet 1927 pris 
pour application de la Loi du 15 juin 1906 sur la distribution d’énergie. 
 
Cette autorisation sera demandée par le Gestionnaire du Réseau de Distribution 
qui réalisera les travaux de raccordement de la centrale photovoltaïque. Le 
financement de ces travaux reste à la charge d’UNITe, maître d’ouvrage de la 
centrale solaire. Le raccordement final est sous la responsabilité d’ENEDIS. 
 
La procédure en vigueur prévoit l’étude détaillée par le Gestionnaire du Réseau 
de Distribution du raccordement de la centrale photovoltaïque une fois le permis 
de construire obtenu, par l’intermédiaire d’une Proposition Technique et 
Financière (PTF). Le tracé définitif du câble de raccordement ne sera connu 
qu’une fois cette étude réalisée. Ainsi, les résultats de cette étude définiront de 
manière précise la solution et les modalités de raccordement de la centrale. 
 
Les opérations de réalisation de la tranchée, de pose du câble et de remblaiement 
se dérouleront de façon simultanée : les trancheuses utilisées permettent de 
creuser et déposer le câble en fond de tranchée de façon continue et très rapide. 

Le remblaiement est effectué manuellement immédiatement après le passage de 
la machine. 
 
L’emprise de ce chantier mobile est donc réduite à quelques mètres linéaires et 
la longueur de câble pouvant être enfouie en une seule journée de travail est de 
l’ordre de 500 m. Le raccordement s’effectuera par une ligne 20 000 V enterrée 
entre les postes de livraison du projet photovoltaïque et le poste source. 

1.3.12.3. Travaux de raccordement vers la poste source 

POSE EN TRANCHEE 

Une liaison souterraine est constituée, comme pour une ligne aérienne, de trois 
câbles conducteurs. Ceux-ci sont fortement isolés et protégés. L’isolement des 
câbles souterrains est assuré par un matériau isolant électrique en matière 
synthétique dont l’épaisseur augmente avec la tension. 
 
En fonction de l’environnement traversé, plusieurs techniques de pose sont 
utilisées : en zone rurale, la pose en PEHD (Polyéthylène Haute Densité) est 
privilégiée. Elle présente notamment l’intérêt de ne pas nécessiter d’enrobage en 
béton et consiste à mettre les câbles dans des fourreaux installés directement en 
terre. Cette technique est utilisée en sous-sol peu ou pas encombré. 
 

  

Figure 23 : pose des lignes souterraines (source : CEGELEC) 
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La pose consiste à ouvrir une tranchée pour y déposer en fond de fouille des 
fourreaux en PEHD enrobés de remblai en plein champs. Un grillage avertisseur 
est disposé au-dessus pour signaler la présence des câbles lors de creusements 
ultérieurs éventuels du sol. La fouille mesure 1,00 m de profondeur sur 0,40 m de 
large. Les fouilles sont remblayées au fur et à mesure de l’avancement linéaire du 
chantier. 

CHAMBRES DE JONCTION 

La chambre de jonction assure la continuité entre les différents tronçons de 
câbles. Cet ouvrage souterrain en béton est rempli de sable. Il n’est pas visitable. 
La chambre de jonction est creusée à ciel ouvert, son emprise au sol est en 
moyenne de 2,5 m de large sur 10m. Les longueurs de tronçons sont 
conditionnées par la capacité de transport des tourets de câbles, la technique 
utilisée pour le déroulage et par le tracé (parcours rectiligne ou sinueux qui 
augmente les efforts de tirage du câble). 

DEROULEMENT DES TRAVAUX 

Le temps d’ouverture des tranchées et les longueurs ouvertes simultanément 
dépendent des méthodes utilisées selon la nature des sols rencontrés : Il faut 
compter environ 1 semaine pour 300 m à 500 m de liaison en pleine terre, soit 
pour un linéaire total de 5700 m, soit une durée maximale de 5 mois, à confirmer 
par ENEDIS. 

 
 
2 ADEME : Agence de l’environnement et de la maîtrise de l’énergie 
3 PEP : Profil environnemental Produit 

1.3.13. Analyse du cycle de vie 

La mise en service du parc photovoltaïque de Périgny-la-Rose et La-Villeneuve-
au-Châtelot permettra de produire une électricité verte et décarbonée, 
participant ainsi à réduire l’impact du réchauffement climatique. Pour autant la 
consommation énergétique de la phase de construction de la centrale à son 
démantèlement entraînera des émissions de gaz à effet de serre. Le bilan carbone 
permet d’évaluer ces impacts et ainsi de s’assurer de la pertinence 
environnementale de ce projet.  
 
Une Analyse de Cycle de Vie (ACV) se basant sur les facteurs d’émission de 
l’ADEME2 et associées à des informations fournisseurs (PEP3, FDES4) peut 
permettre d’évaluer l’impact environnemental en comptabilisant l’ensemble des 
émissions de CO2 induites par un tel projet. 
 
Dans le cadre de l’ACV, 5 phases distinctes sont étudiées (reprises en détails dans 
les sections ci-après) : 

0) L’extraction et la transformation des matières premières 
1) La fabrication des panneaux 
2) Le transport et l’installation de la centrale photovoltaïque 
3) L’exploitation de la centrale photovoltaïque 
4) Le démantèlement et le recyclage des panneaux photovoltaïques 

 
Dans le cadre de sa démarche RSE, UNITe a souhaité réaliser l’ACV de la centrale 
photovoltaïque projetée sur les communes de Périgny-la-Rose et La-Villeneuve-
au-Châtelot. L’ensemble de l’ACV a été faite sous l’hypothèse que tous les 
véhicules utilisés sont à motorisation thermique et roulent au gazole. L’extraction 
et la transformation des matières premières sont comprises dans les phases 1 et 
2. 

4 FDES : Fiche de Déclaration Environnementale et Sanitaire 



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  26 

 

1.3.13.1. CO2 émis pour la fabrication des panneaux photovoltaïques et 
équipements 

Les caractéristiques des panneaux envisagés pour la centrale sont listées dans le 
tableau suivant.  
 
 

 Caractéristiques 

 

Technologie Bifacial Monocristallin 

Puissance unitaire  630 Wc 

Rendement 21,4 

Garantie performance 30 ans 

Origine Asie 

Dimension des modules 2384 x 1303 x 30 mm 

 
Les émissions de CO2 des éléments constitutifs de la centrale sont évaluées ci-
dessous grâce aux données partagées par les fournisseurs d’UNITe. Pour les 
panneaux photovoltaïques, cette donnée correspond à l’évaluation carbone 
simplifiée (ECS), réalisée selon la méthodologie de la Commission de Régulation 
de l’Energie (CRE). Cette évaluation ne tenant pas compte du cadre en aluminium 
des panneaux, on se sert ici d’un score ECS corrigé (avec le cadre) se basant sur 
les dimensions des modules et le facteur d’émission standard de l’ADEME pour 
l’aluminium. 
 
Les émissions associées aux supports des panneaux couvrent les pieux en acier 
ainsi que les structures fixées sur ces pieux et portants les panneaux. 
 
 
 
 
 
 

Fabrication des équipements 6 338 706  kgCO2 

Panneaux 3 390 073   

Structures 812 496   

Connexions électriques 812 496   

Onduleurs 236 590   

Transformateurs 99 854   

Route 0   

Local technique 43 494   

Clôtures 0   

1.3.13.2. CO2 émis pour le transport et l’installation des équipements 
sur le site du projet 

Bien qu’UNITe ait à cœur de travailler avec des acteurs locaux notamment pour 
les câbles, les structures ou autres matériaux, il n’est aujourd’hui pas possible de 
se fournir entièrement auprès d’entreprises françaises : les panneaux 
photovoltaïques proviennent majoritairement d’Asie. 
 
Dès 2025, deux usines de production de panneaux devraient voir le jour en 
France. Pour les projets à venir, UNITe s’est d’ores et déjà engagé sur des 
précommandes auprès de l’entreprise Carbon, basée à Fos-sur-Mer et a adressé 
une lettre d’intention à Holosolis, producteur de modules français dont l’usine 
devrait être opérationnelle en 2025. 
 
Dans le cadre de cette ACV, c’est l’hypothèse pessimiste d’une origine asiatique 
des panneaux qui a été retenue. Cela correspond à 30 000 km par voie maritime 
et 5 000 km par voie routière. 
 

Transport des équipements et installation 717 763  kgCO2 

Transport 661 483   

Installation 56 280   

 

1.3.13.3. CO2 émis pour l’exploitation du parc photovoltaïque 
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Les émissions lors de la phase d’exploitation sont majoritairement liées au 
fonctionnement des onduleurs ainsi qu’aux activités de maintenance du site, du 
remplacement des équipements abîmés, etc. Par an, il est généralement prévu 
une activité de surveillance annuelle et une activité d’entretien de la centrale 
photovoltaïque. On fait ici l’hypothèse que l’équipe de maintenance est basée à 
300 km du site d’exploitation.  
 
 

Exploitation du parc PV 704 099  kgCO2 

Fonctionnement des équipements  268 853   

Maintenance 435 247   

 
Les panneaux photovoltaïques seront nettoyés à l’eau sans solution de lavage 
supplémentaire, aucune émission liée au traitement des eaux usées n’est donc 
comptabilisée dans ce bilan. 

1.3.13.4. CO2 émis pour le démantèlement et le recyclage du parc 
photovoltaïque 

Le démantèlement et le recyclage des panneaux photovoltaïques est assuré par 
l’éco-organisme Soren. Cet organisme agréé par les pouvoirs publics a été créé en 
2014, à l’initiative des producteurs du syndicat des énergies renouvelables. 
L’organisme est financé par une éco-participation du producteur. Il est 
aujourd’hui possible de recycler jusqu’à 94 % d’un panneau photovoltaïque. 
 

Démantèlement du parc PV 482 667 kgCO2 

Désinstallation 56 280   

Recyclage 426 388   

 
 
 
 

1.3.13.5. Bilan carbone final 

Avec une puissance crête installée de 11,935 MWc, les émissions liées à la 
construction et à l’exploitation du projet sont de 8 243 TCO2éq. 
 
En prenant en compte la dégradation prévisionnelle des panneaux annoncée par 
le constructeur, la centrale photovoltaïque de Périgny-la-Rose et La-Villeneuve-
au-Châtelot permettra de produire environ 12 575 MWh sur l’ensemble de sa 
durée de vie. 

1.3.13.6. Temps de retour carbone 

Le temps de retour carbone est le temps nécessaire pour qu'une installation 
photovoltaïque, par la substitution de l'électricité produite à l'électricité locale, 
permette d'éviter les émissions de gaz à effets de serre qui ont été nécessaires à 
sa fabrication, à son installation, à sa maintenance et à sa fin de vie. Il est défini 
par la formule suivante : TR = Dette / (PA x FE) 
Où : 

• TR est le temps de retour carbone, exprimé en année, 

• Dette = « Dette carbone » définie comme les émissions nécessaires à la 
fabrication, l’installation, la maintenance et à la fin de vie de la centrale 
soit 8 243 TCO2éq ici, 

• PA = La production annuelle de la centrale en kWh/an : 
12 574 578 kWh/an,  

• FE = Facteur d’émission de l’électricité « locale » exprimé en 
gCO2éq/kWh. 

 
Trois scénarii sont analysés concernant le facteur d’émission FE. 
 
 
 
 
 

Scénario 
Mix électrique 

considéré 

Facteurs 
d'émissions 

(gCO2éq/kWh) 

Emissions évitées 
sur 25 ans 

(kgCO2éq/kWh) 

Temps de 
retour 
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carbone 
(ans) 

1 
Mix électrique FR 
moyen  

57 28 670 038  12 

2 
Mix électrique EU 
moyen (2020) 226 

113 674 185  3 

3 Centrales à gaz  429 215 779 758  2 

 
Quel que soit le scénario considéré, le bilan carbone de la centrale est donc 
positif. 
 
Le scénario 1 s’appuie sur un mix électrique français, qui se trouve être parmi les 
plus décarbonés d’Europe ce qui justifie le temps de retour carbone relativement 
élevé. Il est cependant important de noter que le développement de centrales 
photovoltaïques sur le territoire vise à remplacer les sources les plus carbonées 
de ce mix, à savoir les centrales à gaz. 
 
Il parait donc raisonnable de considérer le scénario moyen (scénario 2) pour 
estimer le temps de retour carbone de la centrale. La dette carbone du projet est 
donc remboursée en 3 ans. 

1.4. Caractéristiques de la phase opérationnelle du 
projet 

1.4.1. Planning 

Il est à ce stade prématuré pour établir un planning de chantier effectif. En effet 
celui-ci dépendra de la date d’obtention du permis de construire, et s’articulera 
autour des périodes à éviter au regard de la faune et la flore identifiées lors des 
différents inventaires. 
 
La gestion du chantier sera ainsi faite de manière intelligente et sur la base des 
périodes préconisées dans l’étude faune-flore. A titre d’exemple, le mois 
d’octobre, moins sensible, sera privilégié pour réaliser les travaux les plus 
importants, tandis que la période de mi-mars à mi-septembre sera évitée pour 
l’intervention sur l’eau et les milieux concernés. 

1.4.2. Phase travaux 

La phase de travaux se déroulera selon les étapes présentées ci-après. 

1.4.2.1. Plateforme d’assemblage 

Les plateformes d’assemblage sont positionnées par GPS, au plus proche de l’eau. 
Celle-ci permettront le stockage des équipements, l’assemblage de ceux-ci et la 
mise à l’eau de la plateforme flottante. Afin de réaliser celle-ci, des opérations de 
terrassement, défrichage et nettoyage pourront être nécessaires. Ci-dessous 
l’organisation de la plateforme d’assemblage (« Floats stock » = Stockage des 
flotteurs, « PV stock » = Stockage des panneaux, « Assembling area » = zone 
d’assemblage). 
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Figure 24 : plateforme d’assemblage 

1.4.2.1.1. Plateforme de mise à l’eau 

Les dimensions idéales de la zone d’assemblage sont de 70 m en longueur (égale 
à la longueur d’un string de modules) sur environ 30 m de largeur. Ces dimensions 
sont flexibles et adaptables à chaque site. Les dimensions peuvent ainsi être 
réduites à 30 m x 30 m en cas d’espace restreint sur site. 
 
L’inclinaison maximale est de 15°. Une plateforme simple sera alors suffisante. 
Si la pente est plus inclinée, une plateforme plus complexe, voire un échafaudage 
sera déployé. Les étangs concernés par les projets permettent cependant tous un 
accès par des pentes inférieures à 15°, et ne nécessiteront donc pas de tels 
aménagements. 

1.4.2.1.2. Zones de stockage 

La zone de stockage sera positionnée au plus près de la zone d’assemblage. 
La superficie nécessaire pour les zones de stockage est d’environ 400 m² pour le 
stockage principal de 1 MW de plateforme flottante (*n’inclut pas la superficie 
nécessaire au stockage des équipements électriques, à la base vie, aux accès, 
etc.). 
 
Ces dimensions sont flexibles et peuvent être moindres afin de s’adapter au site. 
 

Une fois les plateformes mises en place, les livraisons sont continues (journalières 
ou hebdomadaires) afin de maintenir le stock et en fonction de la taille des 
équipes et de la cadence d’installation. 

1.4.2.2. Installation du système d’ancrage 

En fonction de la technologie d’ancrage et de l’accessibilité, l’installation de fait 
selon différentes techniques : 

• outils manuels / motorisés 

• depuis la berge / sur l’eau 
 
Pour l’ensemble des trois étangs, cette phase est estimée entre 7 et 8 semaines.  
 

 

Figure 25 : réalisation des ancrages depuis l’eau (@Ciel et Terre) 

1.4.2.3. Assemblage de la plateforme flottante 

Les flotteurs sont ensuite assemblés entre eux. Les différents équipements sont 
installés sur ceux-ci : panneaux photovoltaïques, onduleurs, boites de jonction, 
chemin de câbles… 
 
Les méthodes d’assemblage varient en fonction de la géométrie du site : 

• l’assemblage est fait « par ligne », soit la longueur d’un string complet 
lorsque possible. La rapidité est alors élevée, 

• l’assemblage est fait « par colonne » dans les autres cas. La rapidité est 
alors moyenne. 
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Figure 26 : méthode d’assemblage (@Ciel et Terre) 

 

 

Figure 27 : assemblage en ligne (@Ciel et Terre) 

 

 

Figure 28 : assemblage en colonne (@Ciel et Terre) 

 
Les étapes d’assemblage sont les suivantes : 

• fixation des équipements électriques (modules, boites de jonction, 
onduleurs de chaine, etc.) sur les flotteurs, 

• connexion des câbles de chaine entre les modules et de la mise à la 
terre, 

• connexion des rangées de modules pour créer des blocs. 
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Figure 29 : assemblage des plateformes (@Ciel et Terre) 

1.4.2.4. Mise à l’eau des plateformes flottantes 

Les plateformes constituées sont ensuite mises à l’eau et remorquées par bateau 
à leur emplacement final. 
 

 

Figure 30 : exemple de remorquage des plateformes par bateau (@Ciel et Terre) 

 
Les blocs sont ensuite raccordés au système d’amarrage-ancrage. 
 

 

Figure 31 : fixation des ancrages sur les flotteurs (@Ciel et Terre) 

La durée estimative de mise à l’eau est de 4 à 6 semaines par étang (environ 300 
panneaux/jour) avec une équipe de 15 personnes. 

1.4.3. Phase exploitation et maintenance 

1.4.3.1. Exploitation de la centrale 

Le pilotage et le contrôle de la centrale est assuré à distance depuis un centre 
d’exploitation (salle de contrôle et de maintenance). 
 
La présence humaine sur le site est ponctuelle se limite donc aux opérations de 
maintenance préventive et curative, décrites ci-après. 
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1.4.3.1.1. Maintenance préventive 

Le fournisseur Ciel & Terre prévoit une inspection de la centrale 1 fois par an, 
selon les opérations suivantes : 

• Ancrages  
▪ Nettoyage des ancrages 
▪ Vérification de l’aspect des ancrages et photographies 
▪ Inspection des connections 
▪ Inspection des câblages 
▪ Vérification de la position des ancrages par GPS 

• Connexions avec les flotteurs 
▪ Nettoyage des blocages 
▪ Vérification des barres d’écartement 
▪ Etat de la ligne d’amarrage 
▪ Bouées 
▪ Serrage des chaînes 
▪ Barres d’écartement / manille / chaîne / polyester 
▪ Corrosion des câbles métalliques 
▪ Echantillonnage des cordes en polyester 

• Composants en surface 
▪ Flottabilité des flotteurs 
▪ Nettoyage du groupe propulseur 
▪ Flotteurs supplémentaires 
▪ Goupille coupante 
▪ Fixations 

1.4.3.1.2. Maintenance curative 

Des opérations ponctuelles de réparation auront lieu en cas de 
dysfonctionnement, selon le tableau ci-dessous du fournisseur « Ciel et Terre ». 
 

 
 
Du matériel de remplacement en cas de défaillance ou d’usure normale sera 
prévu dans le budget d’investissement. Le but de cette démarche est de pouvoir 
intervenir et remédier à cette panne au plus vite. 
 
En cas de défaillance révélée, le technicien en réfèrera à son responsable afin de 
décider de l’intervention à effectuer. Le technicien s’occupera de l’opération, le 
responsable du réapprovisionnement. Le technicien aura également la charge de 
contacter les sociétés adéquates pour des travaux de nettoyage des modules, de 
coupe de la végétation, etc. 

1.4.3.2. Démantèlement du site 

Le démantèlement de la centrale commencera dès la fin de la période 
d’exploitation. Cette opération est prévue contractuellement dans le bail qui lie 
UNITe aux propriétaires des terrains. 
 
2 cas de figures sont envisageables lors de la fin de vie de la centrale : 
 

• Renouvellement du bail 
Seuls les modules seront remplacés pour assurer un nouveau cycle de vie à la 
centrale. 



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  33 

 

• Non renouvellement du bail 
L’installation sera entièrement démontée, démantelée et recyclée en conformité 
avec toutes les réglementations applicables. Le propriétaire du site peut, s’il le 
souhaite, demander la conservation d’une partie des éléments (barrières, 
clôtures, chemin d’accès, etc). 
 
Dans ce cas, un état des lieux contradictoire est établi entre les parties suite au 
démantèlement de la centrale. 
 
A l’échéance de la période d’exploitation, l’installation photovoltaïque sera 
entièrement démantelée. 

• retrait de l’ensembles des éléments flottants (flotteurs, modules, 
câbles, ancrages) 

• enlèvement des locaux techniques à l’aide d’une grue ; 

• enlèvement des câbles aériens et souterrains, enlèvement des 
onduleurs fixés sur les panneaux (le cas échéant) ; 

• enlèvement des clôtures le cas échéant (sauf si demande spécifique du 
propriétaire) ; 

• enlèvement éventuel des graviers sur les pistes ; 

• enlèvement des caméras et détecteurs. 
 
Les principales opérations sont reprises ci-après : 
 
MODULES ET FLOTTEURS 
Les modules photovoltaïques seront orientés vers les filières de recyclage via les 
systèmes de collecte appropriés ou récupérés en vue de valorisation. 
 
Pour le détail du recyclage, se référer au chapitre sur la gestion des déchets dans 
le fascicule « 4. INCIDENCES ET MESURES », chapitre C. 
 
 
 
 

ALIMENTATION ELECTRIQUE 
Les câbles seront extraits des tranchées, les postes envoyés au fournisseur du 
matériel électrique qui se chargera de leur recyclage avec notamment la prise en 
charge du gaz SF6 des cellules et l’huile des transformateurs. 
 
REMISE EN ETAT DU SITE 
Les aménagements seront supprimés avec raclement des matériaux déposés 
pour les pistes. 
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1.5. Estimation des types et des quantités de résidus 
et d'émissions attendus 

Tableau 5 : principales émissions liées au projet 

Type de 
résidu ou 
d’émission 

Origine des résidus ou émissions en 
phase de construction 

Origine des résidus ou 
émission en phase 
d’exploitation 

Pollution des 
eaux 
souterraines  

Risque de rejets de produits 
polluants dans le sol ou le sous-sol 
lié notamment au remplissage de 
réservoirs à essence, etc.  

Pollution liée à un 
déversement accidentel de 
liquides (huiles, carburants…) 
au cours de la maintenance 
(faible probabilité 
d’occurrence d’un tel 
événement). 

Pollutions 
des eaux 
superficielles 

Risque de rejets de matières en 
suspension (MES) issues 
notamment, de la circulation des 
engins. 
Risque de pollution accidentelle 
potentielle : déversement 
accidentel d’hydrocarbures, vidange 
sauvage de matériels de chantier, 
fuite d’huile… 

Pollution liée à un 
déversement accidentel de 
liquides (huiles, carburants…) 
au cours de la maintenance 
(faible probabilité 
d’occurrence d’un tel 
événement). 

Pollution de 
l’air 

Émissions atmosphériques de : 
-  poussières (lors des opérations 

de terrassement, lors du 
déplacement des engins et 
camions sur les terres nues, 
etc.), 

-  gaz d’échappement 
(principalement monoxyde de 
carbone CO, oxydes d’azote NOx 
et particules) émis par les engins 
de chantier et camions. 

Émissions indirectes 
négligeables. Seuls quelques 
véhicules légers sont 
susceptibles de venir sur site 
pour effectuer la maintenance 
du parc flottant. 

Type de 
résidu ou 
d’émission 

Origine des résidus ou émissions en 
phase de construction 

Origine des résidus ou 
émission en phase 
d’exploitation 

Pollution du 
sol et du 
sous-sol 

Pollution accidentelle potentielle : 
déversement d’hydrocarbures, fuite 
d’huile…  

Pollution liée à un 
déversement accidentel de 
liquides (huiles, carburants…) 
au cours de la maintenance 
(faible probabilité 
d’occurrence d’un tel 
événement). 

Émissions 
lumineuses  

Aucune. Aucune. 

Émissions 
sonores et 
/ou 
Vibrations 

Émissions liées aux activités de 
construction ainsi qu’au 
fonctionnement des engins de 
chantier mobiles ou fixes.  

Aucune d’autant que les 
panneaux ne seront pas 
équipés de trackers dans le 
cadre de ce projet. 
Absence de nuisances 
vibratoires.  

Nuisances 
olfactives 

Émissions liées aux activités de 
construction ainsi qu’au 
fonctionnement des engins de 
chantier mobiles ou fixes. 

Absences d’émissions 
olfactives. 

Émissions de 
chaleur  

Chauffage de l’installation de base 
vie de chantier. 

Aucune. 

Élimination 
et 
valorisation 
de déchets  

Production de déchets inertes, 
ménagers et assimilés et de déchets 
industriels spéciaux qui seront 
collectés et traités dans des centres 
adaptés.  

Production de déchets 
potentielle en lien avec les 
différentes opérations de 
maintenance et d’entretien 
des installations.  
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2. Etat initial du site et de son 
environnement 

2.1. Préambule 

L’analyse de l’état initial du site et de son environnement, présentée ci-après, est 
la première étape de l’étude d’impact. Elle consiste à définir, pour chaque 
segment de l’environnement (le milieu physique, les milieux naturels, le paysage, 
etc.), les sensibilités du territoire qui peuvent être affectées par le projet et les 
enjeux environnementaux qui en découlent. 

2.2. Méthode de définition/hiérarchisation des 
enjeux  

Le niveau d’enjeu est ainsi défini : 
 
FORT : le projet est susceptible d’impacter fortement le segment de 
l’environnement étudié et / ou cette thématique est particulièrement à prendre 
en compte tenu de la sensibilité du site.  
MODERE : le projet est susceptible d’impacter de façon modérée le segment de 
l’environnement étudié et / ou cette thématique est à prendre en compte tenu 
de la sensibilité du site. 
FAIBLE : le projet est susceptible d’impacter faiblement le segment de 
l’environnement étudié et / ou cette thématique présente une sensibilité faible 
vis-à-vis de la réalisation du projet. 
NUL : le projet n’est pas susceptible d’impacter significativement le segment de 
l’environnement étudié, le site n’est pas sensible sur ce point. 

2.3. Synthèse des enjeux 

La description des facteurs environnementaux au sein de la zone d’étude 
présente les différentes caractéristiques de l’environnement. Elle permet 
d’évaluer les enjeux et la sensibilité du site dans sa globalité. Cette partie est le 
point d’ancrage pour définir les grandes orientations d’aménagement et les 
mesures à prendre, le cas échéant, pour éviter, réduire, atténuer voire compenser 
les incidences du projet. 
 
L’article R.122-5 du Code de l’Environnement stipule que l'étude d'impact doit 
présenter : « 3° Une description des aspects pertinents de l'état actuel de 
l'environnement, dénommée “scénario de référence”, et de leur évolution en cas 
de mise en œuvre du projet ainsi qu'un aperçu de l'évolution probable de 
l'environnement en l'absence de mise en œuvre du projet, dans la mesure où les 
changements naturels par rapport au scénario de référence peuvent être évalués 
moyennant un effort raisonnable sur la base des informations environnementales 
et des connaissances scientifiques disponibles ». 
 
L’objectif de cette partie est de faire ressortir les forces et faiblesses du territoire 
sur lequel le projet est installé, ainsi que quelques tendances de son évolution. 
 
Le tableau ci-après présente à l’issue de l’état initial, la hiérarchisation finale des 
segments de l’environnement susceptibles de présenter le plus d’enjeux vis-à-vis 
du projet. 
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Tableau 6 : synthèse des enjeux environnementaux à l’issue de l’état initial 

Segment Sous-segment 
Niveau 
d’enjeu  

Observations / Développements à entreprendre dans l’étude d’impact 

MILIEU PHYSIQUE 

Relief/Topographie Faible 
Le site du projet s’inscrit dans la vallée de la Seine.  
Le relief sur le site de projet est peu marqué. 

Géologie Fort 
Le site de projet est majoritairement constitué de plans d’eau hérités de l’activité passée d’extraction de granulats.  
Les sols, constitués de matériaux alluvionnaires, sont perméables et considérés vulnérables à une éventuelle 
pollution en provenance du site. 

Pollution des sols Faible 
La zone d’étude n’est pas concernée par un site ou des sols pollués ou potentiellement pollués ni par des anciens 
sites industriels et activités de service. 

Hydrogéologie Modéré 
La nappe des alluvions, affleurante au niveau des plans d’eau, est considérée vulnérable à une éventuelle pollution 
en provenance du site étudié. Toutefois, les captages AEP sont distants de plus de 1 km et le site de projet n’est pas 
inclus dans un périmètre de protection lié aux captages ou dans une aire d’alimentation de captage. 

Hydrologie Fort 
En raison de sa proximité, la Seine est vulnérable à une éventuelle pollution en provenance du site. Par ailleurs, 
l’emprise du projet est intégralement comprise dans la zone d’expansion de crue de la Seine (zone rouge du Plan de 
Prévention du Risque Inondation). 

Climat Nul Absence d’enjeu identifié. 

MILIEU NATUREL 

Faune piscicole  Fort 
Présence d’une espèce patrimoniale, le brochet et de trois Espèces Exotiques Envahissantes susceptibles de 
provoquer des déséquilibres biologiques (la perche soleil, le poisson-chat, l’écrevisse américaine). 

Végétation aquatique Modéré 
Des enjeux peuvent être définis là où se trouvent les herbiers, principalement sur les bords des gravières, dans les 
secteurs où la profondeur est inférieure à 5 m. Si ces secteurs venaient à être recouverts de panneaux solaires, la 
diminution de la luminosité risquerait d’entraîner leur disparition. 

Référentiels (Zones 
d’intérêt écologiques) 

Fort Le site de projet est inclus dans deux ZNIEFF. 

Continuités 
écologiques (TVB) 

Fort 

Le schéma régional de cohérence écologique (SRCE) Champagne-Ardenne, montre que le périmètre du projet s’inscrit 
dans un contexte écologique remarquable. Situé au bord de la Seine, il est au cœur d’un fuseau de réservoir de 
biodiversité des milieux humides et à proximité de plusieurs trames aquatiques. Ce contexte paysager est d’ailleurs 
marqué par toute une mosaïque de milieux humides d’intérêt. 

Habitats naturels 
Modéré 

Frênaies-Chênaies fraîches, Chênaie ormaie, Saulaie blanche, Mégaphorbiaie mésotrophile, Prairie de fauche 
mésohygrophile. 

Faible Fourré de Saules, Fourré arbustif hygrophile, Typhaie, Magnocaricaie, Prairie à Eleocharis palustris. 

Flore 

Fort Massette à feuilles étroites. 

Modéré Plantain d'eau à feuilles lancéolées, Souchet brun, Ophrys abeille, Potamot nageant. 

Faible Pigamon jaune, Molène noire, Bident trifolié, Chlorette, Scirpe des marais. 
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Segment Sous-segment 
Niveau 
d’enjeu  

Observations / Développements à entreprendre dans l’étude d’impact 

Oiseaux 

Fort 2 espèces : Bruant des roseaux, Courlis cendré. 

Modéré 
16 espèces : Aigrette garzette, Alouette lulu, Avocette élégante, Bruant jaune, Chardonneret élégant, Cigogne 
blanche, Cygne chanteur, Faucon hobereau, Grande Aigrette, Linotte mélodieuse, Milan noir, Milan royal, Oedicnème 
criard, Sterne pierregarin, Tourterelle des bois, Vanneau huppé. 

Faible 
18 espèces : Alouette des champs, Bécassine des marais, Bruant zizi, Fauvette des jardins, Fuligule milouin, Fuligule 
morillon, Grand Cormoran, Héron cendré, Locustelle tachetée, Martin-pêcheur d’Europe, Mouette rieuse, Pic mar, 
Pipit farlouse, Rougequeue à front blanc, Rousserolle verderolle, Tarier pâtre, Tarin des aulnes, Verdier d’Europe. 

Amphibiens Faible Grenouille agile, groupe des Grenouilles vertes (Pelophylax sp.). 

Reptile Nul Aucune espèce de reptiles inventoriée. 

Mammifères Nul 5 espèces communes et non menacées. 

Chiroptères 
Modéré Murin de Daubenton, Noctule commune, Pipistrelle commune. 

Faible Murin de Natterer, Noctule de Leisler. 

Insectes 

Modéré Cuivré des marais, Cordulie à corps fin, Gomphe semblable et Leste sauvage. 

Faible 
12 : Aeschne printanière, Crocothémis écarlate, Gomphe à pinces, Libellule déprimée, Orthétrum à stylets blancs, 
Sympétrum vulgaire, Sympétrum méridional, Conocéphale bigarré, Conocéphale gracieux, Criquet des mouillères, 
Decticelle bariolée, Oedipode turquoise. 

Zone Humide Modéré 34,5 ha de ZHE règlementaire sur les 76 ha de la ZIP. 

PATRIMOINE ET 
PAYSAGE 

Paysage Faible 

Les plans d’eau sont localisés à distance des zones d’habitation et dans un ensemble de gravières et sablières qui 
sont en partie encore en exploitation et dont l’accès est limité pour le public.  
Le site de projet n’est pas visible depuis les villages ou habitations les plus proches, qui sont situés dans les aires 
d’étude intermédiaire ou éloignée. 
Le site n’est pas traversé par des chemins de grande ou de moyenne randonnée, ni par des itinéraires cyclables.  
Aucune activité de pêche ou en lien avec les plans d’eau n’a été observée dans l’aire d’étude rapprochée lors de 
notre passage sur site.  
Plusieurs petits boisements, bosquets et rangées d’arbres sont présents le long des plans d’eau et dans les abords du 
site limitant sa visibilité dans l’aire d’étude proche.  
Les différents monuments historiques aux alentours n’ont pas de visibilité sur le site du projet. 

Sites classés et inscrits Nul 
Le projet n’est pas situé dans un site inscrit ou classé. 
Etant donné l’importante distance entre les sites classés ou inscrits les plus proches et le site de projet, et la 
topographie locale, le futur parc photovoltaïque ne sera pas visible depuis ces sites 
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Segment Sous-segment 
Niveau 
d’enjeu  

Observations / Développements à entreprendre dans l’étude d’impact 

Monuments 
historiques  

Nul 
Le site du projet n’est pas localisé dans un périmètre de protection de 500 m de rayon autour des monuments 
historiques, ni à proximité. L’étude des perceptions sur le terrain réalisée en juin 2024 n’a pas révélé de situation de 
covisibilité entre ces monuments historiques et le site de projet. 

Archéologie Nul 
Le site de projet n’est pas concerné par une zone de présomption de prescription archéologique.  
On note la présence de sites archéologiques sur la commune de La Villeneuve-au-Châtelot, à plus d’1 km au nord du 
site du projet. 

Occupation du sol Nul 
Quelques secteurs du site de projet sont enregistrés au registre parcellaire graphique (RPG)5 de 2022 en tant que 
jachère ou prairie de moins de 5 ans, surface agricole temporairement non exploitée. 
Ces secteurs se trouvant « hors étang », l’activité agricole ne sera pas perturbée. 

Documents 
d’urbanisme 

Nul 
Le projet est situé sur 2 communes ne disposant pas de document d’urbanisme, par conséquent couvertes par le 
RNU (règlement national d’urbanisme). 

Servitudes d’utilité 
publique 

Fort Le site de projet et ses abords sont concernés par le PPRi Seine Aval. 

Population et 
voisinage 

Nul 
Les habitations du village de La Villeneuve-au-Châtelot sont à 850 m du site de projet. Les habitations du village de 
Périgny-la-Rose sont à 500 m du site de projet. Ainsi, le site de projet est relativement éloigné des zones habitées et 
n’est pas visible depuis celles-ci. 

Contexte économique Nul Le projet est susceptible de générer de l’emploi sur le secteur, particulièrement en phase travaux. 

Déplacements et 
circulation 

Faible 
Le site d’étude est éloigné des axes routiers à fort trafic.  

Il sera accessible en phase chantier. 

CADRE DE VIE ET 
SANTE 

Qualité de l’air Faible La qualité de l’air apparait bonne sur le site de projet. 

Emissions de GES  Faible  
Des émissions de GES seront liées à la fabrication, au transport, à la maintenance du dispositif de production et à son 
démantèlement et recyclage. L’analyse du cycle de vie (ACV) permettra de quantifier ces émissions.  

Environnement sonore Nul  Le projet est éloigné des habitations. 

Gestion des déchets  Faible 
Une installation photovoltaïque ne produit aucun déchet dangereux, les enjeux liés à la gestion des déchets sur ce 
projet seront liés à la gestion des déchets de chantier conformément à la règlementation et aux objectifs fixés par le 
PRPGD ainsi qu’aux mesures de recyclage prises afin d’éviter l’abandon des panneaux. 

VULNERABILITE A 
DES RISQUES 

Risques naturels Fort 
D’après le site internet de Géorisques, le site de projet est fortement exposé au risque d’inondation, il est localisé en 
zone rouge du PPRi Seine aval (zone d’expansion de crues de la Seine et zones en eau en permanence). 

 
 
5 Le registre parcellaire graphique est une base de données géographiques servant de référence à l'instruction des aides de la politique agricole commune (PAC). 
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Segment Sous-segment 
Niveau 
d’enjeu  

Observations / Développements à entreprendre dans l’étude d’impact 

D’ACCIDENTS OU DE 
CATASTROPHES 

MAJEURES 

Risques 
technologiques 

Faible 
Le site de projet est exposé aux risques technologiques en raison des servitudes liées à la proximité avec l’installation 
nucléaire de Nogent-sur-Seine. 
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3. Description des solutions de 
substitution et raisons du choix 
effectué 

3.1. Origine du projet 

3.1.1. Historique du projet 

Le présent projet a pour objet l'implantation d’une centrale photovoltaïque 
flottante sur les communes de Périgny-la-Rose et La-Villeneuve-au-Châtelot, 
dans l’Aube (10). Depuis sa genèse, en 2022, ses principaux jalons furent les 
suivants : 

• Terrain identifié en août 2022 

• Signature de la promesse de bail le 21 février 2023 

• Présentation du projet en Mairie de Périgny-la-Rose le 27 février 2024 

• Réalisation de l’étude d’impact environnementale de juin 2023 à avril 
2025 

• Réalisation d’une étude hydraulique d’incidence du projet sur le PPRI 
Seine Aval de septembre 2024 à mars 2025 

• Passage en pôle ENR le 16 juillet 2024 à Troyes 

• Passage en comité de projet le 6 novembre 2024, en présence des 
mairies de Périgny-la-Rose, La-Villeneuve-au-Châtelot, Pont-sur-
Seine, Barbuise, ainsi que la Communauté de Commune du 
Nogentais). 

3.1.2. Choix du site d’implantation du projet solaire 

L’installation d’un parc photovoltaïque nécessite un ensemble de critères 
techniques, économiques et réglementaires. Les critères suivants ont été 
étudiés pour rendre éligible le site choisi : 
 

Critère Eligibilité du site au critère 

Implantation sur un 
terrain communal, 

maximisant les 
retombées 

économiques pour la 
collectivité 

La maitrise foncière est privée. 
Ce critère n’a pas été privilégié pour l’implantation du 
site. 

Terrain à faible valeur 
économique / 

faiblement valorisable 

D’après le guide de l’instruction des demandes 
d’autorisation d’urbanisme pour les centrales solaires au 
sol, les zones à privilégier pour le choix des secteurs 
d’implantation des projets sont les suivants : 

a. Friches industrielles ; 
b. Terrains militaires faisant l'objet d'une pollution 

pyrotechnique ; 
c. Anciennes carrières sans obligation de 

réhabilitation agricole, paysagère ou naturelle ; 
d. Anciennes décharges réhabilitées présentant 

des enjeux limités en termes de biodiversité ou 
de paysage ; 

e. Sites pollués ; 
f. Espaces ouverts en zones industrielles ou 

artisanales (parkings, délaissés, ...) ; 
g. Délaissés routiers, ferroviaires et 

d'aérodromes ; 
h. Zones soumises à aléa technologique ; 
i. Plans d'eau artificialisés (cas du PV flottant) 

n'ayant pas d'autres vocations (eau potable, 
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Critère Eligibilité du site au critère 

navigation, zone de pêche, zone de loisirs, 
stockage avec lâchage d'eau de barrage 
hydroélectrique, zone de remplissage des 
hélicoptères et écopage des canadairs). 

 
Il s’agit donc de privilégier les sites anthropisés, dégradés 
ou pollués. Le site entre dans le critère (i). En effet, le site 
abritait une activité d’exploitation de gravière (plans 
d’eau artificiels). Le site a été réhabilité et est à présent 
semi-naturel. 

Irradiation solaire 
convenable 

La puissance produite par une installation photovoltaïque 
est liée à la quantité de lumière captée par celle-ci. La 
productivité du générateur dépend directement du 
gisement solaire du lieu d’implantation. Les communes 
concernées par le projet, situées dans l’Aube, reçoivent 
un ratio de production d’environ 1 184,4 kWh/m²/an. 
 
Cette irradiation permet la conception d’un projet de 
parc photovoltaïque performant, générateur d’une 
électricité locale, durable et compétitive. 

Topographie plane 
avec une bonne 

exposition au sud 

Le site choisi a une topographie plane, et la forme des 
plans d’eau permet d’envisager l’implantation d’une 
centrale photovoltaïque correctement orientée. 

Une accessibilité facile 

Bien desservi, le site est accessible par la D40 au nord et 
la D40B à l’ouest. L’accès au site pour la construction et 
l’exploitation se fera par les chemins d’exploitation de 
carrières accessible depuis ces départementales. 

Respect et 
conservation des 
milieux naturels 

d’intérêts 

Le site se trouve en ZNIEFF de type II. Les sensibilités du 
milieu naturel ont été prises en compte et étudiées dans 
le cadre du présent projet de parc photovoltaïque. Les 

Critère Eligibilité du site au critère 

sites sensibles (habitats d’espèces) sont pris en compte 
dans la conception du projet. 

Prise en compte des 
enjeux liés à l’eau et 
aux captages d’eau 

potable 

Les captages AEP sont distants de plus de 1 km et le site 
de projet n’est pas inclus dans un périmètre de protection 
lié aux captages ou dans une aire d’alimentation de 
captage. 

Eloignement des 
centres-villes et des 

bourgs 

Le projet est éloigné de tout site urbain dense. Il est situé 
au milieu d’un système d’ancienne carrières aujourd’hui 
pour la plupart remises en eau.  

Superficie suffisante 
La superficie disponible permet l’implantation d’une 
centrale de taille suffisante pour produire une électricité 
locale et compétitive.  

Absence de conflit 
d’usage avec des 

terrains agricoles ou 
des activités 
touristiques 

Le site est une ancienne gravière remise en état, sans 
utilisation spécifique à l’heure actuelle. 

Prise en compte de la 
planification 
urbanistique 

Périgny-la-Rose et La-Villeneuve-au-Châtelot sont 
couvertes par le RNU. Dans le guide 2020 de l’Etat intitulé 
« l’instruction des demandes d’autorisations 
d’urbanisme pour les centrales solaires au sol », il est 
indiqué : « En secteur RNU, les centrales solaires ne 
peuvent être installées en dehors des parties urbanisées 
qu’à la condition d’être compatibles avec l’activité 
agricole, pastorale ou forestière ». Le projet 
photovoltaïque flottant n’entrant pas en conflit avec les 
activités agricoles, pastorale ou forestière, il est donc 
compatible avec le Règlement National d’Urbanisme en 
vigueur. 
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Critère Eligibilité du site au critère 

Possibilité de 
raccordement au 

réseau public 

L’Installation sera raccordée directement en HTA au 
Réseau Public de Distribution par l’intermédiaire d’un 
unique poste de livraison alimenté par une antenne de 
5,4 km (pour le PDL situé sur la commune de Périgny-la-
Rose) et de 2,4 km (pour celui situé sur la commune de 
La-Villeneuve-au-Châtelot) issu du Poste Source 
BARBUISE. 

 
Le projet de centrale photovoltaïque flottante de Périgny-la-Rose et La-
Villeneuve-au-Châtelot (10) remplit de nombreux critères techniques, 
économiques et réglementaires qui le rendent éligible à son développement. 
Il résulte d’une réflexion menée en amont par la société UNITe.  
 
Outre les avantages habituels des panneaux solaires photovoltaïques 
(production d’une énergie propre, réduction des émissions de CO2, etc.), 
l’installation de panneaux solaires sur les étangs présente d’autres atouts, à 
savoir : 

1. Limitation du phénomène d'évaporation d'eau : en ombrageant la 
surface de l’eau, les panneaux flottants peuvent aider à maintenir 
l’humidité et à préserver les ressources en eau. 

2. Réduction de la prolifération massive d'algues limitant la 
photosynthèse. 

3. Production efficiente d'électricité grâce au refroidissement des 
panneaux par l'eau : l’eau aide au refroidissement des panneaux 
solaires, ce qui peut améliorer leur efficacité et leur durée de vie. Les 
panneaux photovoltaïques ont tendance à perdre en rendement 
lorsqu’ils surchauffent, la proximité avec l’eau aide à maintenir une 
température de fonctionnement optimale, améliorant ainsi la 
production d’électricité. 

4. Préservation des territoires : le solaire flottant répond directement 
aux conflits d’usage des terres agricoles, industrielles ou nécessaires 
au logement d’une population mondiale croissante. 

5. Apporter des solutions adaptées aux enjeux des bassins, en 
permettant de convertir les réservoirs non exploités en zones 
génératrices de profits. 
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3.2. Choix du parti d’aménagement 

Les variantes d’implantation étudiées et les choix retenus sont décrits dans le 
tableau suivant. Le plan de masse du projet définitif est donné en Figure 32. 
 
Hypothèse de surface en eau : Etang 1 (6,964 ha), Etang 2 (6,329 ha), Etang 3 
(6,939 ha), Etang 4 (9,751 ha) 
 

VARIANTE 1 

Surface en eau couverte : 17,9 ha 
- Etang 1 : 3,58 
- Etang 2 : 3,92 
- Etang 3 : 4,52 
- Etang 4 : 5,88 

Proportion de la surface en eau des étangs : 59% 
- Etang 1 : 51% 
- Etang 2 : 62% 
- Etang 3 : 65% 
- Etang 4 : 60% 

Puissance totale : 29,2 MWc 

Version initiale post sécurisation foncière. 

Ancrages envisagés en berge. 

 

 

VARIANTE 2 

Surface en eau couverte : 11,4 ha 
- Etang 1 : 3,58 
- Etang 2 : 3,92 
- Etang 3 : 3,89 
- Etang 4 : 0 

Proportion de la surface en eau des étangs : 56% 
- Etang 1 : 51% 
- Etang 2 : 62% 
- Etang 3 : 56% 
- Etang 4 : N/A 

Puissance : 18,6 MWc [-36,3% vs V1] 

Evitement de l’étang 4 suite aux premiers inventaires Faune/Flore. 

Ancrages envisagés en berge. 
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VARIANTE FINALE 

Surface en eau couverte : 7,07 ha 
- Etang 1 : 2,47 
- Etang 2 : 2,15 
- Etang 3 : 2,46 
- Etang 4 : 0 

Proportion de la surface en eau des étangs :  35 % 
- Etang 1 : 35 % 
- Etang 2 : 34% 
- Etang 3 : 35 % 
- Etang 4 : N/A 

Puissance : 11,935 MWc [-59,13% vs V1] 

Réduction significative des surfaces couvertes sur chaque étang suite à 
l’analyse du diagnostic écologique, afin notamment de limiter l’impact sur 
l’avifaune. 

Eloignement des berges afin de limiter la couverture des zones de moindre 
profondeur. 

Choix d’un système d’ancrage en fond afin de limiter l’impact sur les 
ripisylves.  



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  45 

 

 

Figure 32 : plan de masse définitif du projet (source : UNITe)) 



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  46 

 

3.3. Evaluation des impacts et mesures  

L’évaluation environnementale consiste à déterminer, conformément au Code 
de l’environnement, la nature, l’intensité, l’étendue et la durée de tous les 
impacts environnementaux, positifs ou négatifs, que le projet peut engendrer. 
 
L’identification et l’évaluation des effets, tant positifs que négatifs, directs, 
indirects, à court, moyen et long terme, permanent et temporaire, ont été 
effectuées thème par thème (même découpage que pour l’analyse de l’état 
initial).  
 
La séquence « éviter, réduire, compenser », dite ERC est mise en œuvre dès la 
phase de conception du projet. Elle a pour objectif d’éviter les atteintes à 
l’environnement, de réduire celles qui n’ont pu être suffisamment évitées et, 
si possible, de compenser les effets notables qui n’ont pu être ni évités, ni 
suffisamment réduits. Ces différentes mesures peuvent également être 
complétées par des mesures d’accompagnement. 
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3.3.1. Impacts et mesures en phase travaux 

 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Milieu Physique 

Topographie 
Le relief sur le site de projet est peu marqué (plans d’eau) 

Le projet a été défini de manière à s’adapter aux caractéristiques du terrain et limiter le plus 
possible les travaux de terrassement. Le nivellement des terrains pour l’implantation de la 
plateforme d’assemblage et l’installation des locaux techniques impliquera la réalisation de 
travaux de terrassement relativement réduits. 

Négligeable 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Négligeable 

Sol et Sous-sol 
Le site de projet est majoritairement constitué de plans d’eau 
hérités de l’activité passée d’extraction de granulats.  
Les sols, constitués de matériaux alluvionnaires, sont 
perméables et considérés vulnérables à une éventuelle 
pollution en provenance du site 

Au niveau des berges 
Les terrains seront remaniés par la création de déblais et de remblais correspondant aux 
opérations de terrassement. L’incidence de l’opération sur les sols sera limitée à l’emprise du 
périmètre de terrassement (uniquement au droit de la plateforme d’assemblage et des locaux 
techniques) et se traduira par un remaniement localisé des strates géologiques supérieures. 
Afin de limiter l’impact environnemental de l’installation sur les berges, l’ensemble de la 
structure flottante sera ancré au fond des plans d’eau. En ce qui concerne les chemins de câble 
« aériens » (comprendre non-enterrés) reliant les structures flottantes aux postes de 
transformation sur la partie terrestre, un plot béton de 0,5 m² sera disposé tous les 4 m, 
supportant un chemin de câble métallique qui lui ne touchera pas le sol. 
La nappe étant affleurante sur le secteur, des études seront réalisées avant travaux afin de 
déterminer la profondeur des terrassements et la planification temporelle des travaux (en 
période de basses eaux par exemple). 

Fort 

ME-4 : Réalisation des études 
géotechniques préalablement au 
démarrage des travaux de construction 
ME-5 : Adaptation de la période des travaux 
sur l’année 

Négligeable 

Pollution accidentelle des sols et sous-sols 
Le second type d’effet potentiel repose sur une pollution physico-chimique potentielle des sols 
lors du chantier. Cette pollution peut être engendrée par un déversement accidentel de liquides 
(huiles, carburants…), l’enfouissement de déchets divers, ou encore la mise en suspensions des 
matières. 

MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Au niveau des étangs 
Un système d’ancrage en fond des plans d’eau permettra de figer la position de la plateforme en 
résistant aux charges environnementales. L’ingénierie et la technologie précise du système 
d’ancrage sera déterminée lors du dimensionnement final de la centrale (e.g. à hélice, à plateau, 
à vis, lests, etc.). 

ME-6 : Redéfinition des caractéristiques du 
projet 

Négligeable 

Eaux souterraines 
La nappe des alluvions, affleurante au niveau des plans d’eau, 
est considérée vulnérable à une éventuelle pollution en 
provenance du site étudié. Toutefois, les captages AEP sont 
distants de plus de 1 km et le site de projet n’est pas inclus dans 
un périmètre de protection lié aux captages ou dans une aire 
d’alimentation de captage. 

Au niveau des berges 
Aucune fondation ne sera réalisée sur la terre ferme, puisque l’ensemble de la structure flottante 
sera ancré en fond des plans d’eau. 
La mise en place des clôtures (autour des locaux techniques uniquement) correspondra à des 
travaux très superficiels et ne devrait avoir aucune incidence quantitative sur la ressource. 
Aucune piste (lourde ou légère) ne sera créée. 
La masse d’eau souterraine au droit du site d’étude présente une forte vulnérabilité aux 
pollutions. Un risque de pollution physico-chimique potentielle des sols est possible. En cas de 
survenue d’un tel accident, la quantité de pollution accidentellement émise (quelques litres 
maximum) serait faible et temporaire. . 

Fort 

MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Au niveau des étangs 
Compte tenu de l’interconnexion entre les eaux de surface et les eaux souterraines, le principal 
risque identifié est un risque de transfert de pollution d’un étang vers les eaux souterraines. 
Comme indiqué précédemment, l’ingénierie et la technologie précise du système d’ancrage sera 
déterminée lors du dimensionnement final de la centrale. 
Les plateformes qui auront été constituées sur les berges seront mises à l’eau et remorquées par 
bateau à leur emplacement final sur chaque étang. Les bateaux devront justifier d’un contrôle 
technique récent et devront tous être équipés de kits de dépollution en cas de fuite de carburant, 
huile ou autre matériau. 
Un suivi de la qualité des eaux superficielles et des eaux souterraines sera mis en place tout au 
long du fonctionnement de la centrale. 

ME-6 : Redéfinition des caractéristiques du 
projet 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 
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 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Eaux superficielles  
En raison de sa proximité, la Seine est vulnérable à une 
éventuelle pollution en provenance du site. 

Au niveau des berges  
Un risque de pollution physico-chimique potentielle des sols (déversement accidentel d’un 
produit potentiellement polluant) qui pollue ensuite les eaux superficielles est par ailleurs 
possible. En cas de survenue d’un tel accident, la quantité de pollution accidentellement émise 
(quelques litres maximum) serait faible et temporaire. 
Le raccordement externe ne sera pas non plus de nature à engendrer d’impacts sur le réseau 
hydrographique. 

Fort 

MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Au niveau des étangs 
Les plateformes qui auront été constituées sur les berges seront mises à l’eau et remorquées par 
bateau à leur emplacement final sur chaque étang. Les bateaux devront justifier d’un contrôle 
technique récent et devront tous être équipés de kits de dépollution en cas de fuite de carburant, 
huile ou autre matériau 

MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Milieu naturel 

Habitats Perturbation de 0,6 ha de Prairie de fauche mésohygrophile Faible 

ME-2 : Réduire l’emprise des travaux 
ME-3 : Respect des obligations des 
entreprises et de l’emprise du chantier 
MR-1 : S’assurer du phasage du chantier 
MR-2 : Conception de la centrale en faveur 
de la Biodiversité 
MR-5 : Installation de plateformes de mise 
à l’eau sur pilotis 
MR-7 : Suivi environnemental du chantier 
MA-1 : Mise en place d’une gestion 
favorable à la Biodiversité 
MA-2 : Suivi de l’efficacité des mesures 

Négligeable 

Avifaune. 

Destruction d’individus lors des travaux (circulation d’engins, livraison de matériaux, etc…) 
Dérangement des individus (bruit, pollution, vibrations, éclairage) 
Perturbation de 0,6 ha de Prairie de fauche mésohygrophile (habitats de reproduction, de repos, 
d’alimentation). 
Perturbation de 0,18 ha de Saulaie blanche mésohygrophile (habitats de reproduction, de repos, 
d’alimentation). 
Perturbation de 0,03 ha de Typhaie mésohygrophile (habitats de reproduction, de repos, 
d’alimentation). 
Perturbation des 3 plans d’eau lors de l’installation des îlots (habitats de repos, d’alimentation). 

Négligeable à 
faible 

ME-1 : Eviter l’étang n° 4 
ME-2 : Réduire l’emprise des travaux 
ME-3 : Respect des obligations des 
entreprises et de l’emprise du chantier 
MR-1 : S’assurer du phasage du chantier 
MR-2 : Conception de la centrale en faveur 
de la Biodiversité 
MR-4 : Pose de repères visuels sur les câbles 
d’ancrage 
MR-5 : Installation de plateformes de mise 
à l’eau sur pilotis 
MR-6 : Respect de l’éclairage en phase 
travaux 
MR-7 : Suivi environnemental du chantier 
MR-8 : Respect de l’éclairage en phase 
d’exploitations 

Négligeable 

Insectes Destruction d’individus lors des travaux (circulation d’engins, livraison de matériaux, etc…) Négligeable ME-1 : Eviter l’étang n° 4 Négligeable 
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 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Dérangement des individus (bruit, pollution, vibrations, éclairage) 
Perturbation de 0,6 ha de Prairie de fauche mésohygrophile (habitats de repos, d’alimentation 
de déplacement). 
Perturbation de 0,18 ha de Saulaie blanche mésohygrophile (habitats de repos, d’alimentation 
de déplacement) 
Perturbation de 0,03 ha de Typhaie mésohygrophile (habitats de repos, d’alimentation de 
déplacement) 
Perturbation des 3 plans d’eau lors de l’installation des îlots (habitats de repos, d’alimentation). 

ME-2 : Réduire l’emprise des travaux 
ME-3 : Respect des obligations des 
entreprises et de l’emprise du chantier 
MR-1 : S’assurer du phasage du chantier 
MR-2 : Conception de la centrale en faveur 
de la Biodiversité 
MR-4 : Pose de repères visuels sur les câbles 
d’ancrage 
MR-5 : Installation de plateformes de mise 
à l’eau sur pilotis 
MR-6 : Respect de l’éclairage en phase 
travaux 
MR-7 : Suivi environnemental du chantier 
MR-8 : Respect de l’éclairage en phase 
d’exploitation 

 

Paysage et 
patrimoine 

Paysage 
Les plans d’eau sont localisés à distance des zones d’habitation 
et dans un ensemble de gravières et sablières qui sont en partie 
encore en exploitation et dont l’accès est limité pour le public.  
Le site de projet n’est pas visible depuis les villages ou 
habitations les plus proches, qui sont situés dans les aires 
d’étude intermédiaire ou éloignée. 
Le site n’est pas traversé par des chemins de grande ou de 
moyenne randonnée, ni par des itinéraires cyclables.  
Aucune activité de pêche ou en lien avec les plans d’eau n’a été 
observée dans l’aire d’étude rapprochée lors de notre passage 
sur site.  
Plusieurs petits boisements, bosquets et rangées d’arbres sont 
présents le long des plans d’eau et dans les abords du site 
limitant sa visibilité dans l’aire d’étude proche.  
Les différents monuments historiques aux alentours n’ont pas 
de visibilité sur le site du projet. 

Les travaux préparatoires puis d’installation du parc photovoltaïque seront de courte durée et 
peu visibles du fait des engins utilisés.  

Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Sites classés et inscrits 
Le projet n’est pas situé dans un site inscrit ou classé. Etant 
donné l’importante distance entre les sites classés ou inscrits 
les plus proches et le site de projet, le futur parc photovoltaïque 
ne sera pas visible depuis ceux-ci. 
Monuments historiques 
Le site du projet n’est pas localisé dans un périmètre de 
protection de 500 m de rayon autour des monuments 
historiques. L’étude des perceptions sur le terrain réalisée en 
juin 2024 n’a pas révélé de situation de covisibilité entre ces 
monuments historiques et le site de projet. 

/ Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Milieu humain 

Occupation des sols 
Quelques secteurs du site de projet sont enregistrés au registre 
parcellaire graphique (RPG) de 2022 en tant que jachère ou 
prairie de moins de 5 ans, surface agricole temporairement non 
exploitée. 
Ces secteurs se trouvant « hors étang », l’activité agricole ne 
sera pas perturbée 

/ Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 
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 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Population 
Les habitations du village de La Villeneuve-au-Châtelot sont à 
850 m du site de projet. Les habitations du village de Périgny-
la-Rose sont à 500 m du site de projet. Ainsi, le site de projet 
est relativement éloigné des zones habitées et n’est pas visible 
depuis celles-ci. 

L’impact du projet sur les populations sera lié aux éventuelles nuisances du chantier : 

• trafic routier, 

• nuisances sonores, 

• pollution de l’air, 

• paysage. 
Ces incidences sont détaillées dans les différents chapitres. 

Négligeable 

Pollution de l’air, nuisances sonores, trafic 
routier : 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 
MR-10 : Dispositif de limitation des 
nuisances envers les populations humaines 
 
Paysage : 
MA-3 : Aménagements paysagers 
d’accompagnement du projet dans les 
emprises et hors emprises 

Nul 

Contexte socio-économique 
Le projet est susceptible de générer de l’emploi sur le secteur, 
particulièrement en phase travaux. 

Aucune entreprise n’est présente à proximité des sites de projets. Le chantier n’est donc pas 
susceptible de perturber des activités économiques locales.  
La phase de construction pourra cependant solliciter des entreprises locales et participer à 
l’activité économique locale (hôtels, restaurants, etc…) lors des interventions sur le terrain des 
différents acteurs. 

Positif 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Positif 

Déplacement et circulation  

Le site d’étude est éloigné des axes routiers à fort trafic.  

Il sera accessible en phase chantier. 

Les travaux d’implantation du parc photovoltaïque nécessiteront l’intervention de plusieurs 
engins de transport : 

• camions et engins de travaux publics pour le terrassement, 

• camions semi de 38 tonnes pour le transport câbles, boîtes de jonction, supports 
panneaux, panneaux, 

• camions porte-char et grue pour le transport et la pose du poste de livraison et des 
onduleurs – transformateurs. 

L’accès au site des engins sera réparti sur la totalité de la durée du chantier, ce qui induit un 
trafic relativement modéré pendant la phase de travaux. L’acheminement des éléments du parc 
sera évité aux heures de pointes de circulation (créneaux à éviter entre 7 h 00 et 9 h 00 et entre 
16 h 00 et 19 h 00). 
La mise en place des postes de transformation et de livraison sera réalisée sur un temps très 
court : il s’agit en effet de bâtiments préconstruits, posés tels quels sur le parc. 
Par ailleurs, le réseau routier départemental est apte à supporter ce type de circulation, en 
quantité (trafic induit faible) et en qualité (convois spéciaux, poids lourds). Ponctuellement, ces 
livraisons provoqueront des ralentissements, mais ne perturberont pas la circulation de façon 
prolongée. 

Faible 
MR-10 : Dispositif de limitation des 
nuisances envers les populations humaines 

Négligeable 

Cadre de vie et 
santé 

Qualité de l’air 
La qualité de l’air apparait bonne sur le site de projet 

La temporalité réduite du chantier limitera ses nuisances et le matériel utilisé respectera les 
normes d’émissions de gaz d’échappement en vigueur. 
Considérant l’environnement autour du site du projet avec la présence des premières zones 
habitées à 500 m sur Périgny-la-Rose et à 850 m sur La Villeneuve-au-Châtelot, l’impact est 
considéré comme négligeable. 

Faible 
MR-10 : Dispositif de limitation des 
nuisances envers les populations humaines 

Négligeable 

Environnement sonore 
Le projet est éloigné des habitations. 

Les nuisances sonores seront essentiellement générées par : 

• la circulation des engins, 

• la livraison des matériels et déchargement, 

• les terrassements, 

• la construction des structures, 

• l’installation des tables. 
Ces émissions seront cependant limitées dans le temps : le chantier est prévu sur 6 mois environ 
et aucun travail ne sera effectué en dehors des horaires habituels (entre 7 h 00 et 22 h 00). 
La limitation des bruits de chantier sera traitée par les entrepreneurs dans le strict respect de la 
législation et de la réglementation en vigueur. Les engins de chantier seront conformes à la 
réglementation en vigueur en matière d’émissions sonores dans l’environnement des matériels 
destinés à être utilisés à l’extérieur des bâtiments (arrêté du 18 mars 2002). 
Considérant l’environnement autour du site du projet avec la présence des premières zones 
habitées à 500 m sur Périgny-la-Rose et à 850 m sur La Villeneuve-au-Châtelot, l’impact est 
considéré comme négligeable. 

Faible 
MR-10 : Dispositif de limitation des 
nuisances envers les populations humaines 

Négligeable 
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 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Gestion des déchets 
Une installation photovoltaïque ne produit aucun déchet 
dangereux, les enjeux liés à la gestion des déchets sur ce projet 
seront liés à la gestion des déchets de chantier conformément 
à la règlementation et aux objectifs fixés par le PRPGD ainsi 
qu’aux mesures de recyclage prises afin d’éviter l’abandon des 
panneaux. 

La gestion des déchets durant toute la phase travaux sera assurée par les entreprises chargées 
des travaux. 
Des bennes adaptées aux types de déchets, seront mises en place dès le début du chantier pour 
trier l’ensemble des déchets générés. 
Les déchets seront traités dans des centres d’élimination, dûment agréés, adaptés à chacun 
d’eux. Il est de la responsabilité de l’entreprise de mettre en œuvre la filière d’élimination 
adaptée à chaque déchet, conformément à la réglementation en vigueur.  
En outre, les déchets liés à la base vie du personnel seront collectés par les services de ramassage 
des ordures ménagères ou acheminés vers des points de collecte appropriés. 
Cette collecte, associée à un nettoyage quotidien du chantier et de ses abords, permettra de 
réduire au maximum les impacts dus aux déchets de chantier sur l’environnement et la santé 
humaine. Il n’y aura aucun déchet incinéré sur le chantier (pratique interdite). 

Faible 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 
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3.3.2. Impacts et mesures en phase exploitation 

 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Milieu Physique 

Topographie 
Le relief sur le site de projet est peu marqué (plans d’eau) 

La topographie du site sera très faiblement modifiée Négligeable 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Négligeable 

Sol et Sous-sol 
Le site de projet est majoritairement constitué de plans d’eau 
hérités de l’activité passée d’extraction de granulats.  
Les sols, constitués de matériaux alluvionnaires, sont 
perméables et considérés vulnérables à une éventuelle 
pollution en provenance du site 

Au niveau des berges 
En phase d’exploitation, le risque de tassement est limité à la circulation en lien avec la 
maintenance. Des véhicules légers interviendront sur site 1 fois par an pour des opérations de 
maintenance ; ces véhicules circuleront sur des pistes lourdes déjà existantes (aucune piste, 
lourde ou légère, ne sera créée dans le cadre du projet). 
En ce qui concerne le risque de pollution accidentelle, il peut intervenir : 

• lors des opérations de maintenance et d’entretien du fait de fuite provenant des 
véhicules légers intervenant de manière ponctuelle sur site, 

• lors d’une fuite d'huiles du poste électrique ; toutefois chaque transformateur sera 
installé dans un poste équipé de bacs de rétention. Chaque bac de rétention sera d’un 
volume équivalent à celui de l’huile contenu dans le transformateur. Des visites 
périodiques seront réalisées au cours de l’exploitation du parc photovoltaïque pour 
attester de l’absence de fuites au niveau des transformateurs, 

• lors d’un incendie qui impliquerait une intervention des pompiers. Les produits utilisés 
pour lutter contre le feu pourraient compromettre la qualité des eaux souterraines. Des 
mesures de limitation des risques incendie seront prises. 

Faible 
ME-7 : Limitation des risques d’incendie 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Au niveau des étangs 
La centrale fera l’objet d’une visite de maintenance préventive annuelle. A cette occasion, des 
opérations de nettoyage seront menées sur les différents composants de la centrale (ancrages, 
modules…). Le nettoyage se fera à l’eau claire. 
En ce qui concerne le risque de pollution accidentelle, il peut intervenir : 

• lors des opérations de maintenance et d’entretien du fait de fuite provenant des 
bateaux intervenant de manière ponctuelle sur site, 

• lors d’un incendie qui impliquerait une intervention des pompiers. Les produits utilisés 
pour lutter contre le feu pourraient compromettre la qualité des eaux souterraines. Des 
mesures de limitation des risques incendie seront prises. 

Eaux souterraines 
La nappe des alluvions, affleurante au niveau des plans d’eau, 
est considérée vulnérable à une éventuelle pollution en 
provenance du site étudié. Toutefois, les captages AEP sont 
distants de plus de 1 km et le site de projet n’est pas inclus dans 
un périmètre de protection lié aux captages ou dans une aire 
d’alimentation de captage. 

En phase d’exploitation le projet aura peu d’incidence sur la ressource d’un point de vue de la 
quantité et de la qualité :  

• la recharge de l’aquifère sera toujours assurée, puisque la centrale sera réalisée sur les 
étangs,  

le risque d’une pollution du sous-sol (et donc de la nappe souterraine) est détaillé au § « Sol et 
sous-sol ». 

Faible 
ME-7 : Limitation des risques d’incendie 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Négligeable 

Eaux superficielles  
En raison de sa proximité, la Seine est vulnérable à une 
éventuelle pollution en provenance du site. 

Hydrologie parcellaire : 
L’imperméabilisation des sols sera très peu modifiée, elle proviendra uniquement des postes 
électriques, des réserves incendie et des surfaces de stockage (0,12 % de la surface cadastrale). 

Faible 

Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet. 

Négligeable 

Pollution accidentelle : 
Les risques de pollution accidentelle sont décrits au § « Sol et sous-sol ». 

ME-7 : Limitation des risques d’incendie 
MR-9 : Dispositif préventif de lutte contre 
une pollution 

Milieu naturel 

Avifaune 
Perte d’environ 35 % de la surface en eau sur les 3 étangs (habitats d’alimentation et de repos) 
Dérangement via le risque de collision avec les nombreux ancrages des îlots de panneaux 
flottants pour tous les Oiseaux aquatiques 

Négligeable à 
faible 

MA-1 : Mise en place d’une gestion 
favorable à la Biodiversité 
MA-2 : Suivi de l’efficacité des mesures 

Négligeable 

Insectes 
Perte d’environ 35 % de la surface en eau sur les 3 étangs (habitats de chasse) 
Modification de l’écosystème aquatique (limitation de la lumière, du vent, des UV) 

Négligeable 
MA-1 : Mise en place d’une gestion 
favorable à la Biodiversité 
MA-2 : Suivi de l’efficacité des mesures 

Négligeable 
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 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Paysage et 
patrimoine 

Paysage 
Les plans d’eau sont localisés à distance des zones d’habitation 
et dans un ensemble de gravières et sablières qui sont en partie 
encore en exploitation et dont l’accès est limité pour le public.  
Le site de projet n’est pas visible depuis les villages ou 
habitations les plus proches, qui sont situés dans les aires 
d’étude intermédiaire ou éloignée. 
Le site n’est pas traversé par des chemins de grande ou de 
moyenne randonnée, ni par des itinéraires cyclables.  
Aucune activité de pêche ou en lien avec les plans d’eau n’a été 
observée dans l’aire d’étude rapprochée lors de notre passage 
sur site.  
Plusieurs petits boisements, bosquets et rangées d’arbres sont 
présents le long des plans d’eau et dans les abords du site 
limitant sa visibilité dans l’aire d’étude proche.  
Les différents monuments historiques aux alentours n’ont pas 
de visibilité sur le site du projet. 

Plusieurs petits boisements, bosquets et rangées d’arbres sont présents le long des plans d’eau 
et dans les abords du site limitant sa visibilité dans l’aire d’étude proche ; les plans d’eau ne sont 
pas non plus visibles depuis les villages ou habitations les plus proches, qui sont situés dans les 
aires d’étude intermédiaire ou éloignée. 

Négligeable 
MA-3 : Aménagements paysagers 
d’accompagnement du projet dans les 
emprises et hors emprises 

Nul 

Sites classés et inscrits 
Le projet n’est pas situé dans un site inscrit ou classé. Etant 
donné l’importante distance entre les sites classés ou inscrits 
les plus proches et le site de projet, le futur parc photovoltaïque 
ne sera pas visible depuis ceux-ci. 
Monuments historiques 
Le site du projet n’est pas localisé dans un périmètre de 
protection de 500 m de rayon autour des monuments 
historiques. L’étude des perceptions sur le terrain réalisée en 
juin 2024 n’a pas révélé de situation de covisibilité entre ces 
monuments historiques et le site de projet. 

/ Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Milieu humain 

Occupation des sols 
Quelques secteurs du site de projet sont enregistrés au registre 
parcellaire graphique (RPG) de 2022 en tant que jachère ou 
prairie de moins de 5 ans, surface agricole temporairement non 
exploitée. 
Ces secteurs se trouvant « hors étang », l’activité agricole ne 
sera pas perturbée 

/ Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Population 
Les habitations du village de La Villeneuve-au-Châtelot sont à 
850 m du site de projet. Les habitations du village de Périgny-
la-Rose sont à 500 m du site de projet. Ainsi, le site de projet 
est relativement éloigné des zones habitées et n’est pas visible 
depuis celles-ci. 

Les populations habitant au plus proche du site ne subiront aucune nuisance en période 
d’exploitation. 
La question des impacts visuels est abordée dans la partie « Analyse des impacts du projet sur le 
paysage », au sein de laquelle les différentes perceptions depuis les habitations alentour sont 
détaillées par des photomontages et analysées. 

Négligeable 
MA-3 : Aménagements paysagers 
d’accompagnement du projet dans les 
emprises et hors emprises 

Nul 

Contexte socio-économique 
Le projet est susceptible de générer de l’emploi sur le secteur, 
particulièrement en phase travaux. 

Les retombées fiscales totales du projet solaire seraient de 16 801 €/an pour Périgny-la-Rose et 
10 357 €/an pour La Villeneuve-au-Châtelot. 

Positif 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Positif 

Déplacement et circulation  

Le site d’étude est éloigné des axes routiers à fort trafic.  

Il sera accessible en phase chantier. 

En phase exploitation, la centrale photovoltaïque au sol ne demande aucun personnel sur place 
et n’accueille pas de public. Seuls quelques véhicules légers sont susceptibles venir sur site pour 
effectuer la maintenance du parc solaire. 

Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Cadre de vie et 
santé 

Qualité de l’air 
La qualité de l’air apparait bonne sur le site de projet 

La phase d’exploitation n’est pas sujette à ce type d’incidence. Seuls quelques véhicules légers 
sont susceptibles venir sur site pour effectuer la maintenance du parc solaire. 

Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 



 
 

Projet de parc photovoltaïque flottant de Périgny-la-Rose et La Villeneuve-au-Châtelot (10) 

Résumé non technique de l’étude d’impact 

 

Rapport n° A126992/D - 24 avril 2025  54 

 

 Thème Impact du projet sur l’environnement Impact brut 
Mesures destinées à Eviter Réduire 

Compenser 
Impact 
résiduel 

Environnement sonore 
Le projet est éloigné des habitations. 

La plupart des constituants de la centrale photovoltaïque n’émettent pas de bruit (panneaux 
structures, fondations, câbles électriques…) d’autant plus que les panneaux ne seront pas 
équipés de trackers dans le cadre de ce projet. Les sources sonores potentielles proviennent des 
onduleurs et des transformateurs mais ceux-ci seront situés dans des locaux fermés. En plus 
d’être dans des bâtiments clos, les onduleurs et le poste ne fonctionneront que lorsque la 
production est possible, soit en journée. L’incidence brute concernant le bruit peut être qualifiée 
de très faible. 

Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 

Gestion des déchets 
Une installation photovoltaïque ne produit aucun déchet 
dangereux, les enjeux liés à la gestion des déchets sur ce projet 
seront liés à la gestion des déchets de chantier conformément 
à la règlementation et aux objectifs fixés par le PRPGD ainsi 
qu’aux mesures de recyclage prises afin d’éviter l’abandon des 
panneaux. 

Une installation photovoltaïque ne produit aucun déchet dangereux. 
En phase d’exploitation, la production potentielle de déchets relève uniquement des différentes 
opérations de maintenance et d’entretien des installations (exemple : remplacement d’un 
composé défaillant). 

Nul 
Aucune mesure ERC ne sera nécessaire à ce 
sujet 

Nul 
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3.4. Synthèse des mesures correctives, estimation des 
dépenses correspondantes et modalités de suivi  

Les mesures proposées dans ce paragraphe reprennent la terminologie et les 
codes proposés dans le « Guide d’aide à la définition des mesures ERC », édité par 
le Cerema Centre-Est en janvier 2018. 

3.4.1. Mesures d’évitement 

ME-1 Eviter l’étang n° 4 

Objectifs 
Réduire l’emprise de la centrale photovoltaïque en excluant l’étang n° 4 du 
projet. 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la faune et de la flore, y compris les Oiseaux, les Chiroptères et les 
Amphibiens 

Période Toute la durée du projet 

Description 

 
La zone d’implantation potentielle du projet (ZIP) identifiée en 2023 et dans 
laquelle ont été réalisées le diagnostic écologique sur 4 saisons ainsi que le 
diagnostic zone humide, se composait de 4 étangs, le tout représentant une 
surface d’environ 76 ha. 
 
Le promoteur photovoltaïque UNITe a d’ailleurs acquis la gestion des parcelles 
composant les 76 ha de cette ZIP (foncier et/ou baux). 
 
Réalisant que la Biodiversité présente au sein de cette ZIP était intéressante, 
UNITe a alors décidé de ne pas équiper l’étang n° 4 de panneaux flottants (voir 
Figure 33). Ainsi, le projet final ne sera installé que sur 3 dans 4 étangs étudiés. 
La centrale photovoltaïque se composera donc des parcelles où se trouvent les 3 
étangs, représentant une surface totale de 38,3 ha. L’exclusion de l’étang n° 4 du 
projet permet donc d’éviter une surface parcellaire totale de 38 ha, soit 
pratiquement la moitié de la ZIP étudiée.  

ME-1 Eviter l’étang n° 4 

 
En outre, l’évitement de cet étang lui permettra également d’accueillir la 
Biodiversité voisine au cas où celle-ci serait dérangée par les îlots de panneaux 
flottants installés sur les étangs 1, 2 et 3. Cet étang n° 4 est donc une zone de 
report pour la faune avoisinante, y compris pour les Oiseaux. 
 
En complément, UNITe mène actuellement une réflexion pour mettre en place 
une Obligation Réelle Environnementales (ORE) avec les propriétaires actuels afin 
d’avoir la gestion de cet étang n° 4 qui est exclu du projet, afin de garantir que 
celui-ci ne sera pas équipé de panneaux, et qu’il sera préservé dans son état 
actuel afin d’accueillir la Biodiversité présente.  
 

 

Figure 33 : localisation de l'étang n° 4 qui est exclu du projet 

 

Coût estimé Aucune dépense 
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ME-2 Réduire l’emprise du chantier 

Objectifs 
Mener une réflexion afin de définir une aire de chantier impactant le moins 
possible les milieux et la Biodiversité. 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la faune et de la flore 

Période Durant la durée des travaux 

Description 

 
L’aire de chantier comprenant l’aire du projet, mais aussi les bases de vie, les 
zones de stockages, etc…, devra prioritairement être installée en dehors des 
secteurs à enjeux. L’emprise du chantier devra se concentrer au sein même de 
l’emprise du projet, sans déborder à l’extérieur. L’emprise devra également être 
réduite au minimum nécessaire à la réalisation des travaux. La circulation des 
engins devra se faire sur les chemins de carrières existants. 
 
Le chantier (accès, circulation, base de vie) sera balisé afin qu’aucune intrusion 
dans le milieu naturel avoisinant le projet ne soit possible. Ce balisage devra être 
fait de manière à exclure du chantier un maximum de stations de plantes 
patrimoniales, voire toutes les stations, dans la mesure du possible. Ainsi, un 
botaniste devra participer à l’étape de balisage du chantier avec les ouvriers, 
lors de la phase préparatoire du chantier, afin de localiser précisément les 
plantes patrimoniales, et de les exclure de l’aire du chantier afin de les préserver. 
 
 

 
 
 

Coût estimé 
Balisage (grillage de balisage orange + piquets) = 3 à 5 € le mètre 
linéaire 

 
 

ME-3 Respect des obligations des entreprises et de l’emprise du chantier  

Objectifs 
Respecter certaines règles afin de préserver les milieux naturels et d’espèces à 
proximité du chantier. 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la faune et de la flore 

Lieux Ensemble du chantier 

Période Durant la durée des travaux 

Description 

 
Il s’agira de ne pas circuler, de ne pas stationner, et de ne pas stocker de matériel 
ou d’engin en dehors des zones de travaux, des voies de circulations et de la base 
de vie. Les installations des bases de vie, des zones de dépôts de matériel et des 
engins (zone de stockage, lavage et entretien) seront gérées dans le cadre de 
l’emprise du projet. Elles seront localisées en dehors des secteurs à fort intérêt 
biologique. Ces zones durant la durée du chantier devront être autonomes dans 
le cadre de l’épuration et de la régulation des eaux (mise en place de bassins 
provisoires, filtres à paille…).  
Les engins devront circuler au sein du site sur des voies dédiées, à vitesse réduite 
afin de limiter leurs impacts sur les milieux. De plus, il s’agira d’entretenir le 
matériel et les équipements afin de réduire le bruit des engins. 
 
Les mesures doivent assurer :  
- le traitement des flux de matières en suspension ;  
- la réduction des risques de pollution accidentelle.  
 
Le maître d’œuvre contrôlera les entreprises mandataires sur la mise en œuvre 
de mesures visant :  
- à limiter les apports particulaires liés au lessivage pluvial des terrains mis à nu,  
- à écarter tout risque de dispersion des produits à caractère écotoxique 
(polluants de type bitumineux et hydrocarbures par exemple).  
 
Un référent Biodiversité sera nommé sur le chantier, et aura pour rôle la 
vérification du respect du Code de l’environnement ainsi que de veiller à la bonne 
mise en œuvre de l’ensemble des mesure ERCA intégrées ici dans le cadre du 
projet. Il se chargera également de sensibiliser l’ensemble du personnel du 
chantier aux problématiques écologiques du terrain (ex : l’importance de ne pas 
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ME-3 Respect des obligations des entreprises et de l’emprise du chantier  

circuler en dehors des pistes balisées, etc.) et sera la personne à prévenir en cas 
de problème ou de question liés à la Biodiversité (ex : détection d’une grenouille 
dans le chantier, etc.). 

Coût estimé Imputable aux prestataires 

 

ME-4 
Réalisation des études géotechniques préalablement au démarrage des 

travaux de construction 

Description 

Les études incluront la réalisation de plusieurs sondages destinés à dresser la 
carte d’identité du sol concerné. La finalité en est la connaissance précise de la 
nature du terrain afin de définir et d’adapter les choix techniques de la structure 
porteuse. Cette étude permettra également de déterminer les zones sensibles 
sur lesquelles aucune installation ne pourra s’implanter. 

Coût estimé Inclus dans la conception du projet 

 

ME-5 Adaptation de la période des travaux sur l’année 

Description 
La nappe étant affleurante sur le secteur, des études seront réalisées avant 
travaux afin de déterminer la profondeur des terrassements et la planification 
temporelle des travaux (en période de basses eaux par exemple). 

Coût estimé Inclus dans la conception du projet 

 

ME-6 Redéfinition des caractéristiques du projet 

Description 

Mesure prévue avant détermination de la version du projet tel que présenté 
dans le dossier de demande (stade des réflexions amonts, etc.). 
Les caractéristiques techniques du projet sont redéfinies en en termes de 
technique utilisée ; l’ingénierie et la technologie précise du système d’ancrage 
sera déterminée lors du dimensionnement final de la centrale (e.g. à hélice, à 
plateau, à vis, lests, etc.). 

Coût estimé Inclus dans la conception du projet 

 

ME-7 Limitation des risques d’incendie 

Description 

Le SDIS précise ses préconisations en matière de sécurité incendie pour le projet :  

- implantation d’une réserve incendie souple autoportante de 60 m3 à 
proximité immédiate de chaque étang accessible par une voie engin, et 
faisant l’objet d’une signalisation spécifique. Celle-ci devra se situer à 200 
mètres maximum du parc flottant et des locaux techniques. 

- création d’une plateforme de mise en station pour engins de secours à 
proximité immédiate de chacune des citernes, matérialisée et balisée, 
distincte de la voie carrossable, d’une superficie de 32 m² (8 x 4 m), 

- les voies doivent mesurer minimum 4 m et être carrossable toute l’année, 
même en période de montées des eaux, elles doivent pouvoir supporter 
des engins lourds. Les aires de retournement doivent satisfaire les 
caractéristiques présentées dans la figure ci-après. 

- les sapeurs-pompiers ou techniciens de maintenance doivent pouvoir 
descendre en tout temps (été comme hiver) et en tous niveaux des eaux, 
une barque pour approcher les PPV en cas de besoin. L’étang présente au 
sud une zone favorable à la mise à l’eau de telles embarcations 
(naturellement dégagée de végétation et de faible pente). 

Le SDIS rappelle également les prescriptions générales en matière de parc 
photovoltaïque flottant : 

- Assurer la défense extérieure contre l’incendie du ou des bâtiments avec 
un débit de 60 m3/h disponible durant 1 heure 

- Les réserves incendie doivent respecter les conditions de conformité du 
règlement départemental de défense extérieure contre l'incendie (voir 
fiche technique du RDDECI) et notamment : 

▪ disposer en permanence de leur pleine capacité en eau 

▪ posséder une plate-forme de mise en station conforme au RDDECI et 
accessible en toutes circonstances par une voie engin 

▪ être installée à une distance de 10 m minimum des bâtiments (plate-
forme de mise en station comprise) 

▪ si la réserve est clôturée, Le système de fermeture du portail doit être 
manœuvrable par une polycoise ou une tricoise munie d’un triangle 
d’ouverture de 11 mm 

▪ une signalétique doit être mise en place afin d’indiquer la localisation 
et la capacité de la réserve 

- Rendre le site accessible par les engins de secours par une desserte de 5 
mètres de largeur minimum et doté d'un portail d'accès de 4 mètres de 
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ME-7 Limitation des risques d’incendie 

largeur minimum, assurer une aire de 5 mètres de large minimum, 
sécurisée par un débroussaillement régulier 

- Vérifier régulièrement l'état général de l'installation, des soudures, des 
câbles et des éléments de liaisons électriques 

- procéder régulièrement aux essais de coupures d'urgence et aux 
vérifications des dispositifs de protection 

- Assurer une résistance au feu REI 120 pour les parois des postes de 
transformation ainsi que pour les autres locaux techniques abritant les 
onduleurs et les tableaux électriques 

- Implanter ces locaux dans des zones dépourvues de toute végétation sur 
un rayon de 5 mètres au moins 

- Mettre à disposition de chaque local technique un extincteur accessible 
depuis l'extérieur 

- Prévoir des dispositifs de coupure d'urgence côté courant alternatif et côté 
courant continu 

- Rendre facilement reconnaissable et accessible à hauteur d’homme les 
commandes des dispositifs de coupure (commande manuelle ou par 
l'intermédiaire d'une action télécommandée). Elles seront situées à 
proximité de l'onduleur (absence d’onduleur sur le site de Périgny-la-Rose) 

- Regrouper les commandes des dispositifs de coupures d'urgence des 
secours à proximité de l'accès principal 

- Signaler l'ensemble des principaux composants de l'installation 
photovoltaïque avec des étiquettes conformes à l'UTE de manière visible 
et fixées de manière durable 

- Mettre en œuvre une rampe de mise à l’eau pour les embarcations des 
sapeurs-pompiers 

- Mettre en œuvre des flotteurs ne pouvant pas prendre feu au contact 
d’une source de chaleur 

- Contrôler et retirer la végétation aquatique morte 

- Afficher un plan général mettant en évidence les équipements de sécurité 
incendie 

- Fournir au SDIS un plan d'implantation sous forme numérique avec les 
accès des secours, les différents points d'eau, le positionnement des 
coupures et les contacts des personnes joignables en cas d'incident. 

- Tenir sur site à disposition des services de secours un dossier technique 
ainsi qu'un plan actualisé de l'installation sur un support inaltérable et 
amovible. Ce dernier comprendra l'emplacement des différents organes 
de coupure, des locaux techniques et des moyens de secours, les différents 

ME-7 Limitation des risques d’incendie 

cheminements internes et externes, les différentes appellations 
couramment utilisées sur le site pour désigner chaque partie du site. 

- Entretenir régulièrement le site et ses abords de sorte que la végétation 
ne soit pas à proximité des panneaux photovoltaïques. 

Coût estimé Inclus dans la conception du projet 
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3.4.2. Mesures de réduction 

MR-1 S’assurer du phasage du chantier 

Objectifs 
Limiter le dérangement et réduire au maximum le risque de destruction 
d’individus en adaptant le planning des travaux aux cycles biologiques et aux 
exigences écologiques des espèces. 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la flore et de la faune, y compris les Oiseaux, les Chiroptères et les 
Amphibiens 

Lieux Ensemble du chantier 

Période Durant la durée des travaux 

Description 

Le phasage des travaux est une mesure permettant généralement d’éviter 
d’impacter la faune et la flore. Il consiste à ne pas intervenir sur le site durant la 
période de reproduction de la majorité des espèces animales et végétales, qui 
s’étale d’avril à mi- août.  
 
Phasage de l’intégralité du chantier : Ce phasage intégral est envisageable 
lorsque le projet nécessite que quelques mois de travaux (4 à 5 mois), et que 
ceux-ci peuvent être réalisés entre septembre et mars. C’est à peu près le cas de 
ce projet. En effet, la totalité des travaux peut être réalisée sur un pas de temps 
court, en 4 à 6 mois, car le montage de chaque îlot de panneaux se fait en 4 à 6 
semaines, sachant qu’il y a 3 îlots à assembler. Toutefois, le site est 
régulièrement inondé dès décembre-janvier, et ce, jusqu’en mars, voire mai (voir 
l’année 2024). Il reste tout de même possible de phaser l’ensemble des travaux 
de mi-aout à fin-décembre.  
 
Cette période reste relativement correcte pour la faune et la flore. En effet, à la 
mi-août, les Amphibiens, les Oiseaux ainsi que les Chiroptères, principaux 
groupes à enjeux écologiques ici, ont terminé leur reproduction et quittent leurs 
sites de reproduction, leurs nids et gîtes d’été. Les Amphibiens ne reviendront 
dans les pièces d’eau se reproduire qu’à partir de mars. Les Oiseaux ne 
reviendront qu’à partir de mi-mars dans les boisements et prairies pour y 
installer leurs nids. Les Chiroptères, eux, reviendront s’installer dans les 
boisements pour y gîter tout l’hiver dès novembre. Or, le projet ne prévoyant 

MR-1 S’assurer du phasage du chantier 

aucun abattage d’arbre, les Chiroptères pourront gîter sans problème sur le site, 
sans perdre d’habitats où gîter. 
Le calendrier ci-dessous synthétise les périodes favorables ou peu favorables à la 
réalisation des travaux pour les espèces contactées sur le site et en fonction de 
leur cycle de vie.  
 

 

 

 
 

 

Coût estimé Aucun surcoût 
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MR-2 Conception de la centrale en faveur de la Biodiversité 

Objectifs 

Réaliser une centrale photovoltaïque flottante tenant compte au maximum des 
exigences écologiques de la faune et la flore, afin de respecter l’intégrité de la 
Biodiversité. 
 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la flore et de la faune 

Lieux Ensemble du chantier 

Période Durant la durée du projet 

Description 

Dans un souci de préservation de la Biodiversité, UNITe a déjà évité l’étang n° 4 en 
l’excluant de son projet. En complément, des réflexions ont été menées afin de 
concevoir un projet respectant au mieux l’intégrité de l’environnement. Ainsi, 
plusieurs paramètres ont été intégrés au projet : 
 
Réduction de la surface des îlots de panneaux flottants : 
Les étangs accueillant plusieurs groupes faunistiques qui y chassent et y 
accomplissent une partie de leur cycle biologique (Oiseaux, Amphibiens, 
Chiroptères, Odonates, etc.), UNITe a choisi de réduire la taille des îlots de 
panneaux photovoltaïques flottants à la surface des eaux libres. Ainsi, les îlots qui 
devaient recouvrir 59 % des étangs, ne recouvriront finalement que 35 % de la 
surface totale des étangs, laissant plus de 65 % des étangs libre pour la faune et la 
flore. Le projet final représente une réduction de presque 60 % de puissance 
électrique produite (29,2 MWc vs 11,935 MWc). 
 

 

Figure 34 : variantes du projet. A gauche : projet initial sur 4 étangs, avec une 
surface couverte totale de 59% / Au centre : variante 2 du projet avec une 
surface couverte totale de 56% / A droite : Projet finale avec une surface 

couverte totale d’environ 35 % 

MR-2 Conception de la centrale en faveur de la Biodiversité 

Eloignement des berges : 
Les berges des étangs sont occupées par une végétation d’intérêt. Elles sont aussi 
exploitées, tout comme les 1ers mètres au bord des étangs, par de nombreux 
animaux qui s’y reproduisent et s’y nourrissent, tels les Amphibiens, les Insectes, 
les Oiseaux, etc. En outre, les berges ont une importance structurelle pour 
maintenir l’intégrité des étangs. Il convient donc de les préserver afin qu’elles ne 
s’effondrent pas, et que la végétation d’intérêt s’y maintienne pour attirer la faune 
et la flore qui l’exploitent.  
Ainsi, UNITe a décidé d’implanter ces îlots de panneaux flottants le plus au centre 
possible des étangs, à bonne distance des berges, à au moins 20 mètres. Du fait 
des contours irréguliers des étangs, dans la plupart des cas, les îlots se trouvent à 
plus de 20m des berges, parfois même à 73m (ex : angle sud-ouest de l’étang 1). 
 

 

Figure 35 : éloignement des berges des îlots (le trait jaune matérialise la 
distance de 20 m de la berge) 

Fixation des îlots : 
Les îlots de panneaux photovoltaïques flottants sont fixés par plusieurs dizaines 
de câbles dans les étangs. Plusieurs types de fixation sont possibles, et une étude 
spécifique sera lancée par UNITe via un cabinet spécialisé lorsque le permis de 
construire de ce projet sera validé. Néanmoins, même si les détails techniques des 
ancrages ainsi que le nombre précis restent inconnus à ce stade, UNITe a d’ores-
et-déjà décidé de préserver au mieux, les écosystèmes des 3 étangs. Ainsi, les 
ancrages seront lâches de manière à laisser les îlots suivre les hauteurs d’eau lors 
des inondations. De plus, les câbles ne seront pas ancrés dans les berges afin de 
préserver celles-ci 
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MR-2 Conception de la centrale en faveur de la Biodiversité 

Inclinaison des panneaux solaires : 
La pose de panneaux induit des modifications physico-chimiques des habitats se 
trouvant en dessous, en ayant un « effet parapluie ». Ainsi, les panneaux réduisent 
la pénétration de la lumière, des UV dans l’eau, modifiant l’écosystème aquatique 
et son équilibre, et réduisent également la pénétration du vent. Si certains 
promoteurs installent des îlots flottant de panneaux solaires posés à plats sur les 
flotteurs, bouchant vraiment la lumière et le vent, il existe d’autres alternatives. 
Ainsi, pour réduire un peu ses modifications, UNITe a choisi d’installer des îlots 
flottants de panneaux ayant une inclinaison de 5° vers le sud, laissant ainsi passer 
un peu de lumière, d’UV et de vent. 
 

 

Figure 36 : ilot flottant de panneaux posés à plat sur les flotteurs, peu 
recommandé (source : Phelan Energy Group) 

MR-2 Conception de la centrale en faveur de la Biodiversité 

 

Figure 37 : ilot flottant avec des panneaux posés avec 5° d'inclinaison vers le 
sud, comme a choisi d’installer UNITe (source : @Ciel et Terre) 

 
Panneaux solaires rugueux rayés : 
Plusieurs études ont montré l’impact négatif des panneaux solaires sur les 
Chiroptères et les Oiseaux, ces derniers représentant des pièges sensoriels. En 
effet, deux études menées par Greif et al. (2010, 2017) suggèrent que les chauves-
souris peuvent être désorientées par des surfaces lisses, qu’elles soient 
horizontales ou verticales, ce qui augmente le risque de collisions. En extérieur, le 
degré de risque varie en fonction de l’inclinaison des panneaux, comme l’a montré 
une étude en Hongrie (Sándor Zsebők, pers.comm.). Cependant, il est important 
de noter que cette étude a été réalisée avec des surfaces entièrement lisses, ce 
qui diffère des panneaux solaires développés en France. En effet, les panneaux 
utilisés en France, et notamment par UNITe, sont généralement rugueux, 
présentant des lignes blanches et un cadre métallique. Ces détails rendent les 
panneaux solaires bien plus détectables par les Chiroptères et les Oiseaux, ce qui 
devrait réduire considérablement les risques de collision (source : rapport : 
Baudouin et al. 2024).  
 

Coût estimé Aucun surcoût 
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MR-3 Gestion des EEE 

Objectifs 
Eradiquer les espèces de plantes exotiques envahissantes sur le site, ces 
dernières risquant de se propager au détriment des espèces indigènes 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la flore  

Lieux Ensemble du chantier 

Période Durant la durée des travaux, en débutant lors de la phase préparatoire 

Description 

Dans le cadre du diagnostic écologique, 6 espèces exotiques envahissantes ont 
été identifiés au sein de la ZIP. Celles se trouvant dans les secteurs de travaux 
risquent de se propager rapidement à tout le site par dissémination des graines 
et des fragments de plantes du fait de la circulation de personnes et d’engins 
dans l’aire du chantier. Selon la cartographie localisant les EEE identifiés en 2023 
et 2024, seule 2 espèces se trouvent dans des secteurs de travaux : le Solidage 
géant sur les berges de l’étang 1, et la Vergerette annuelle sur les berges des 
étangs 1 et 3. 
 
Il est donc nécessaire de procéder au traitement des plantes EEE se trouvant 
dans les secteurs qui subiront des modifications liées au chantier, et selon des 
protocoles spécifiques à chacune et adaptée à la situation. Ses protocoles seront 
définis par un écologue compétent avant le début des travaux. 
Le traitement est spécifique à chaque espèce et comporte toujours plusieurs 
étapes (voir protocoles CEREMA) : 
 

 
 
Il conseillé de traiter ses EEE le plus tôt possible afin de limiter leur propagation 
au sein de la centrale. Ainsi, dans l’aire du chantier, les secteurs où se trouvent 
ces plantes doivent être identifiés puis balisés avec l’assistance d’un botaniste, 
et ce, dès la phase préparatoire du chantier, jusqu’à la fin des traitements, afin 
d’isoler ses secteurs et ainsi, limiter la propagation des plantes en dehors de ces 
zones d’ores-et-déjà contaminées. L’élimination des plantes se fait par arrachage 
et/ou fauche, avec stockage des résidus coupés dans des bigbag étanches en 
attendant leurs évacuations en centre de compostage industriel traitant les 
déchets à au moins 60°C. 
 

MR-3 Gestion des EEE 

Une ou plusieurs aires de travail (stations de traitement), leurs chemins d’accès 
et la zone de nettoyage doivent également être identifiés et balisés au sein du 
chantier. Le matériel utilisé pour les traitements de ces plantes doit être dédié à 
ces opérations, et minutieusement nettoyé après chaque opération (bottes, 
gants, pelles, mais aussi roues et chenilles des engins, carter de protection, etc.). 
En complément, le personnel intervenant sur le chantier doit être sensibilisé à la 
problématique pour réduire les risques de propagations.  
 

Coût estimé 

▪ Année 1 : Balisage par botaniste + éradication des EEE par arrachage manuel 
et fauche, avec export en compostage industriel (60 à 90 €/t) + 5 à 8 fauches 
d’entretien des secteurs où étaient les EEE entre avril et octobre avec export 
en compostage industriel = 4 000 à 6 000 € 

▪ Année 2 : 5 à 8 fauches d’entretien des secteurs où étaient les EEE entre avril 
et octobre avec export en compostage industriel = 2 000 à 3 000 € 

▪ Année 3 = 5 à 8 fauches d’entretien des secteurs où étaient les EEE entre 
avril et octobre, avec export en compostage industriel = 2 000 à 3 000 € 

Coût global sur 3 ans = 8 000 à 12 000 € 
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MR-4 Pose de repères visuels sur les câbles d’ancrage 

Objectifs 
Rendre les dizaines de câbles d’ancrage des îlots flottants dans l’eau des étangs 
bien visibles par la faune pour réduire les risques de collision 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la faune aquatique  

Lieux Sur les ancrages des îlots de panneaux flottants 

Période Pose durant la phase chantier, maintien durant toute l’exploitation du chantier 

Description 

Lors de l’installation des 3 îlots de panneaux photovoltaïques flottants sur les 3 
étangs, de nombreux câbles d’ancrage seront posés des flotteurs jusqu’à des 
blocs de béton ou ancres spécifiques posés au fond des étangs, afin de les fixer. 
Même si les détails techniques des ancrages restent inconnus à ce stade, tout 
comme leurs nombres exacts, ces derniers sont estimés pour le moment à 40 à 
80 selon les îlots.  
 
Or, lorsque l’eau des étangs est peu transparente, notamment lors des épisodes 
d’inondation, périodes durant lesquelles l’eau est chargée en matières 
organiques en suspension et est plus turbide, les câbles d’ancrages seront peu 
visibles passé les 80 voire 100 cm de profondeur. De ce fait, les animaux 
exploitant les étangs pour y chasser, tels les Oiseaux aquatiques qui nagent sur 
l’eau et plongent plus ou moins profondément pour chasser, risquent d’entrer 
en collision dans ces dizaines de câbles se trouvant tout autour des îlots. 
 
Il semble donc important de rendre tous ces câbles visibles par la faune, et 
notamment par les Oiseaux, au moins dans les 30 premiers mètres de 
profondeur des étangs. En effet, parmi les espèces d’Oiseaux inventoriées au sein 
de ces étangs, se trouve le Grand cormoran, qui plonge facilement jusqu’à 10m 
de profondeur, voire +, allant jusqu’à 30 m de profondeur. 
 
Ainsi, à l’instar des balises (larges spirales colorées) posées à intervalles réguliers 
sur les lignes électrique à hautes tensions, il est important de poser soit des 
boules colorées à intervalles réguliers, soit des gaines colorées, sur chaque câble 
d’ancrage des îlots, et ce, jusqu’à 30 m de profondeur. Ces systèmes devront être 
composés dans des matériaux non polluant et compatible avec le projet.  
 

Coût estimé 
Coûts variables selon les matériaux choisis : entre 5 000 et 15 000 euros pour les 
3 étangs 

 

MR-5 Installation de plateformes de mise à l’eau sur pilotis 

Objectifs 
Préserver les habitats et la flore se trouvant sous les plateformes de mise à l’eau 
 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

Les habitats, la flore et les berges zones humides effectives 

Lieux Sur les zones de mise à l’eau des îlots 

Période Durant les travaux 

Description 

Sur chacun des 3 étangs, une zone de montage des panneaux sur les flotteurs est 
nécessaire, appelée « plateforme », devant être installée sur la berge au plus 
près de l’eau. Cette plateforme sert également à la mise à l’eau des flotteurs 
assemblés, formant l’îlot flottant.  Chaque plateforme mesurera 70m de large 
par 30m de profondeur, représentant une surface de 2 100 m² posée sur la berge 
de chacun des 3 étangs. Chaque plateforme de mise à l’eau restera en place 
durant 4 à 6 semaines, temps nécessaire au montage d’un îlot entier et à sa mise 
à l’eau. 
 
Les travaux sont planifiés à l’automne afin de dérangement le moins possible la 
faune, la flore et les habitats (mesure de phasage MR-2). De plus, chaque 
plateforme ne doit rester en place que durant 4 à 6 semaines, réduisant 
considérablement les risques de destruction d’habitats et de flore. Enfin, la 
surface totale des 3 plateformes reste très restreintes (seulement 6 300 m² au 
total).  
 
Néanmoins, les plateformes seront installées sur les berges où se trouvent des 
habitats et des plantes d’intérêt, ainsi que des zones humides effectives. Il 
semble donc important de tout faire d’un point de vue technique, afin de réduire 
encore leurs impacts sur la Biodiversité. 
 
C’est pourquoi UNITe installera les 3 plateformes de 2 100 m² sur pilotis, donc à 
quelques centimètres au-dessus des berges, afin de les impacter le moins 
possible. Grâce à ce système de pilotis, moins de 100 m² par plateforme 
modifiera les berges, et ce, durant 4 à 6 semaines seulement. 
 

Coût estimé Imputable aux prestataires 
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MR-6 Respect de l’éclairage en phase chantier 

Objectifs 
Mettre en œuvre, en cas de travaux nocturnes, un éclairage adapté réduisant le 
dérangement de la faune et de la flore fréquentant le site du projet. 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la flore et de la faune, y compris les Chiroptères et les Oiseaux 

Lieux Ensemble du chantier 

Période Durant la durée des travaux 

Description 

 
Un excès d’éclairage peut être considéré comme une pollution lumineuse pour 
de nombreux organismes dont l’horloge circadienne est alors fortement 
perturbée du fait de l’absence de véritable nuit. Tous sont perturbés : les 
Chiroptères, les Oiseaux, les Reptiles, mais aussi les Insectes, et même la flore. 
 
Ainsi, il est recommandé de ne pas faire de travaux nocturnes pour ne pas utiliser 
d’éclairage risquant de perturber la faune et la flore. Dans le cas où des travaux 
seraient de nuit seraient inévitable sur le site, quelques principes sont à 
respecter : 

- Eviter toute diffusion vers le ciel (éclairage inutile) 
- Limiter le nombre de lampadaires et la durée de l’éclairage au strict 

minimum selon les impératifs de sécurité 
- Réguler le niveau d’éclairage en fonction des zones du chantier et des 

impératifs de sécurité 
- Choisir des éclairages à des spectres ne perturbant pas la faune et la 

flore (ampoules éclairant dans le jaune et l’orange, mais surtout pas 
dans les UV, et donc pas de lumière bleue) 

 

 
 

Coût estimé Aucun surcoût 

 

MR-7 Suivi environnemental du chantier 

Objectifs 
Veiller au respect de la règlementation du Code de l’Environnement et à 
l’application de l’ensemble des engagements environnementaux pris par le 
porteur de projet 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

Ensemble de la flore et de la faune  

Lieux L’aire du Chantier 

Période Toute la durée de la phase travaux 

Description 

 
Le chantier correspond à la phase du projet générant les plus forts impacts sur 
les milieux naturels, par la destruction d’individus ou d’habitats d’espèces et le 
dérangement induit par le pic d’activité occasionné.  
Le référent Biodiversité du chantier et éventuellement, un ingénieur écologue, 
seront désignés pour réaliser le suivi environnemental du projet. Leur mission 
consistera à veiller durant toute la durée du chantier, au respect du Code de 
l’Environnement et à la mise en œuvre des mesures à vocations écologiques 
mentionnées au sein des arrêtés autorisant le projet. 
 
Il aura notamment pour rôle : 

• La vérification du respect du phasage des travaux (MR-1),  

• Le repérage et le balisage de l'emprise du projet et des secteurs à 
enjeux et EEE (ME-1 et ME-2, MR-2, MR-3), 

• La sensibilisation de l'ensemble des intervenants (maître d'ouvrage, 
conducteurs de travaux, chef de chantier, ouvriers) à la prise en 
compte des enjeux écologiques du site (ME-3), 

• Vérification de l'intégrité des plateformes (MR-5), 

• La vérification de l'éclairage du chantier (MR-6). 
 

Coût estimé 2 000 à 4 000 € sur la durée du chantier 
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MR-8 Mise en place d’un éclairage adapté à la faune 

Objectifs 
Mettre en œuvre au sein de la centrale, un éclairage adapté réduisant le 
dérangement de la faune et de la flore fréquentant le site du projet. 
 

Groupes 
biologiques 
ciblés par 
la mesure 

L’ensemble de la flore et de la faune, y compris les Chiroptères et les Oiseaux 

Lieux Ensemble du site 

Période Durant la phase d’exploitation 

Description 

 
Le projet se situe au cœur d’une zone rurale sans éclairage, ce à quoi sont habitués 

la faune et la flore qui s’y trouvent. Toutefois, dans le cas où de l’éclairage serait 

nécessaire sur quelques éléments techniques pour des raisons de sécurité, 

quelques préconisations sont à suivre. 

 

La pollution lumineuse étant de plus en plus pointée du doigt pour ses 

conséquences sur l’environnement et la santé humaine, les scientifiques 

conseillent l’installation de lampadaires à éclairage LED « customisé », c’est-à-dire 

basse consommation dont la lumière blanc chaud n’émet pas dans les tons bleus, 

ainsi que de lampadaires à vapeur de sodium haute pression, c’est-à-dire à 

consommation moyenne dont la lumière jaune-orangée n’émet pas d’UV, et très 

peu de tons bleus. Les lampadaires doivent être implantés avec parcimonie, 

lorsque c’est véritablement nécessaire. Il peut également être envisagé l’option 

d’extinction de ces éclairages durant la nuit lorsque les activités humaines sont 

réduites, entre 21H et 6H tel que conseillé par certains ouvrages. Pour finir, les 

éclairages doivent être orientés vers le bas afin de ne pas gaspiller de lumière.  

 

MR-8 Mise en place d’un éclairage adapté à la faune 

 

Figure 38 : la lumière la nuit (Antoine SIERRO, janvier 2019) 

 

Suivi et 
gestion 

Afin de garantir l’efficacité de l’éclairage, un entretien des systèmes d’éclairage 
sera réalisé tous les ans afin de les nettoyer, les dégager et les réparer si 
nécessaire, avant la période de reproduction des individus : l’entretien devra donc 
avoir lieu entre septembre et mars. Cette opération sera réalisée dans le cadre de 
la gestion du site (mesure MA-2).   

Coût 
estimé 

1 000 à 2 500 € pour les quelques éclairages de bâtiments 
Coût de la gestion présentée dans la fiche MA-2 

 
 
 

MR-9 Dispositif préventif de lutte contre une pollution 

Lieux Ensemble du site 

Période Durant la durée des travaux et durant la durée d’exploitation 

Description 

Cette mesure vise à encadrer de manière adéquate l’installation de la base vie 
afin de réduire le risque d’éventuels impacts supplémentaires sur le milieu 
naturel et l’environnement en général. 
 
Gestion des substances non naturelles et polluantes  
Elles présentent un risque majeur pour l’environnement et la biodiversité et ne 
doivent pas être rejetées dans le milieu naturel mais retraitées par des filières 
appropriées. Dans ce but, il peut être mis en place une filière de récupération 
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MR-9 Dispositif préventif de lutte contre une pollution 

des produits/matériaux usagers. Les terres souillées sont aussi 
évacuées/retraitées et des analyses sont réalisées pour vérifier la non-pollution 
des sols.  
Dans la mesure du possible, le maître d’ouvrage privilégie des produits 
biodégradables (huiles, boues, solvants …).  
Les zones de stockage des lubrifiants et hydrocarbures utilisés par les engins de 
chantier sont étanchéifiées et confinées (plate-forme étanche avec rebord ou 
container permettant de recueillir un volume liquide équivalent à celui des aires 
de stockage). Les lubrifiants et hydrocarbures utilisés par les engins de chantier 
sont stockés dans des réservoirs en bon état, sur une aire de stockage 
imperméable et à l’abri des intempéries. Les réservoirs sont également équipés 
d’un bac de rétention (en cas de fuite). Des équipements sont mis à disposition 
pour limiter une dispersion en cas de fuite (par exemple des boudins absorbants). 
Le personnel utilisant ces produits est formé sur leurs conditions de stockage et 
d’utilisation.  
 
Des kits de produits absorbants seront mis à disposition sur le chantier pour 
prévenir des pollutions accidentelles sur le milieu aquatique.  
 
Ces zones de stockage seront aménagées en dehors des secteurs les plus 
sensibles. Ils doivent être cantonnés sur la parcelle du projet et ne pas occuper 
les milieux naturels alentours.  
 
Gestion des déchets  
Les entreprises attributaires des travaux sont responsables du tri et de 
l’évacuation des déchets et emballages générés par le chantier ou récupérés 
avant le début du chantier : « chaque producteur ou détenteur de déchets est 
responsable de l’élimination de ses déchets » (Article 2 de la loi du 15 juillet 
1975).  
Les travaux quels qu’ils soient, génèrent divers types de déchets. Les déchets 
sont classés selon les dangers qu’ils présentent en 3 grandes catégories :  
Les déchets inertes : ils ne se décomposent pas, ne brûlent pas et ne produisent 
aucune autre réaction physique, chimique ou biologique de nature à nuire 
l’environnement. Exemples : brique, carrelage, tuile, parpaings…  
Les déchets ménagers et assimilés : ils comprennent les déchets des ménages et 
des activités de toute nature, dès lors qu’ils ne sont ni inertes, ni dangereux. 
Lorsqu’ils proviennent des entreprises on parle de Déchets Industriels Banals 
(DIB). Exemples : bois non traité, plastique, métaux …  

MR-9 Dispositif préventif de lutte contre une pollution 

Les déchets dangereux : ils contiennent des substances dangereuses pour 
l’Homme et pour l’environnement. Ils sont directement nocifs ou toxiques, 
corrosifs, explosifs ou inflammables. Ils comprennent notamment les Déchets 
Industriels Spéciaux (DIS). Exemples : amiante, peinture, huile de décoffrage … 
Pour tous les déchets industriels spécifiques (DIS), l’entreprise établira ou fera 
établir un bordereau de suivi permettant notamment d’identifier le producteur 
des déchets (en l’occurrence le maître d’ouvrage), le collecteur-transporteur et 
le destinataire.  
Il incombera à l’entreprise attributaire des travaux de mettre en œuvre un plan 
de gestion des déchets. Ce plan de gestion englobe toutes opérations visant à 
réduire, trier, stocker, collecter, transporter, valoriser et traiter les déchets dans 
les conditions propres à éviter des pollutions et des nuisances.  
 
Gestion des poussières  
En période sèche, les travaux de terrassements, de stockage de matériaux ou la 
circulation des engins sur les pistes sont à l’origine d’émissions de poussières 
mises en suspension dans l’air et soumises aux aléas du transport éolien.  
Afin d’éviter une production de poussière importante pouvant perturber la faune 
et la flore, les pistes de circulation des engins de chantiers seront arrosées.  
Pour éviter ces nuisances :  

• Les secteurs sensibles à la poussière (milieux naturels sensibles, 
proximité des habitations, etc. …) sont identifiés.  

• Un contrôle visuel des émissions de poussières liées aux travaux de 
terrassements et de minage est effectué par le personnel chantier.  

• Les pistes et sites de travaux où sont relevées des émissions de 
poussières sont arrosés. Le pompage devra avoir lieu en conformité 
avec la réglementation en vigueur et après obtention des autorisations 
nécessaires.  

• Des limitations de vitesses spécifiques seront mises en place.  

• L’eau sera utilisée pour assurer un arrosage ciblé des pistes permettant 
de limiter le transport aérien des poussières.  

 
Gestion des polluants 
Pour lutter contre les risques de pollutions accidentelles lors des travaux et lors 
de l’exploitation, un certain nombre de mesures devront être prises : 

• Les zones de stockage de matériaux seront implantées sur des aires 
spécifiques, confinées, éloignées des milieux sensibles afin d’éviter les 
apports de poussières ou d’eaux de ruissellement susceptibles d’avoir 
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MR-9 Dispositif préventif de lutte contre une pollution 

un impact fort sur les espaces périphériques. Elles seront disposées à 
proximité des voiries et des réseaux existants. Leur emplacement 
définitif sera validé par le coordinateur environnemental ; 

• Les véhicules et engins de chantier devront justifier d’un contrôle 
technique récent et devront tous être équipés de kits de dépollution 
en cas de fuite de carburant, huile ou autre matériau ; 

• Le stockage des huiles et carburants se fera uniquement sur des 
emplacements réservés, loin de toute zone écologiquement sensible, 
en particulier des milieux aquatiques ; 

• L’accès du chantier et des zones de stockages sera interdit au public ; 

• Les eaux usées seront traitées avant leur relâche dans le milieu 
naturel ; 

• Les substances non naturelles ne seront pas rejetées sans autorisation 
et seront retraitées par des filières appropriées ; 

• Les vidanges, ravitaillements et nettoyages des engins et du matériel 
se feront dans une zone spécialement définie et aménagée (zone 
imperméabilisée…) ; 

• Les inertes et autres substances ne seront pas rejetées dans le milieu 
naturel. 

 
Les entreprises doivent ainsi s’engager à : 

• Réduire les déchets à la source : moins de gaspillage grâce à une 
utilisation optimale des matériaux et produits, moins d’emballages, 
moins de déchets dangereux grâce à un choix judicieux des produits ; 

• Organiser la collecte et le tri des déchets et emballages, en fonction de 
leur nature et de leur toxicité, pour assurer une valorisation optimale 
des déchets ;  

• S’associer à des recycleries/ressourceries afin de limiter les déchets 
inertes, ménagers et assimilés ;  

• Définir une aire provisoire de stockage quotidien des déchets générés 
par le chantier en vue de faciliter leur enlèvement ultérieur selon les 
filières appropriées (ce stockage est toujours localisé en dehors des 
zones sensibles pour la faune et la flore) ; 

• Conditionner hermétiquement ces déchets et prendre les dispositions 
nécessaires contre l’envol des déchets et emballage, pour réduire les 
risques de pollution ;  

MR-9 Dispositif préventif de lutte contre une pollution 

• Assurer une valorisation maximale, dès lors que les filières existent, 
par : réemploi, recyclage, régénération, incinération avec récupération 
d’énergie ; 

• Prévoir un transport adapté des déchets vers des centres spécialisés 
des déchets non valorisables afin d’en réduire le volume et/ou la 
nocivité/toxicité. 

Modalités 
de suivi 

Des mesures d’évitement ont été mises en place pour éviter tout risque de 
pollution des eaux superficielles ou souterraines. Celles-ci concernent 
notamment la conception technique du projet :  

• utilisation de matériaux inertes et notamment pour les flotteurs et la 
structure supportant les panneaux, 

• panneaux solaires non polluants en cas de submersion, … 
 
Il convient donc de mettre en œuvre un suivi de ces mesures afin de vérifier leur 
efficacité et de les ajuster, le cas échéant.  
Ainsi, une surveillance sera réalisée sur les milieux eaux superficielles et eaux 
souterraines par un bureau d’études certifié. 
La surveillance portera sur les paramètres liés à l’usage des matériaux utilisés 
pour les flotteurs et pour les systèmes d’ancrage et à leur traitement le cas 
échéant, de façon à s’assurer de leur caractère non impactant sur la qualité de 
l’eau et de la nappe, au moment des travaux et dans la durée de l’exploitation. 
La surveillance sera réalisée à l’amont et à l’aval de chaque centrale. 
La fréquence de surveillance sera biannuelle (en basses eaux et hautes eaux). 

Coût estimé Intégré au coût du projet 
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MR-10 Dispositif de limitation des nuisances envers les populations humaines 

Période Durant la durée des travaux 

Description 

Toutes actions et dispositifs visant à limiter les nuisances envers les populations 
humaines. 
 
Pour les nuisances liées à la qualité de l’air 
En phase travaux, le matériel utilisé respectera les normes d’émissions de gaz 
d’échappement en vigueur. 
 
Pour les nuisances sonores 
En phase travaux, la limitation des bruits de chantier sera traitée par les 
entrepreneurs dans le strict respect de la législation et de la réglementation en 
vigueur. Les engins de chantier seront conformes à la réglementation en vigueur 
en matière d’émissions sonores dans l’environnement des matériels destinés à 
être utilisés à l’extérieur des bâtiments (arrêté du 18 mars 2002). 
Les travaux seront réalisés pendant les jours ouvrés, le jour uniquement de 
7 h 00 à 22 h 00 maximum. 
 
Pour les nuisances liées à la circulation routière 
L’acheminement des éléments du parc sera évité aux heures de pointes de 
circulation (créneaux à éviter entre7 h 00 et 9 h 00 et entre 16 h 00 et 19 h 00). 

Coût estimé Aucun surcoût 

 
 

3.4.3. Mesures d’accompagnement 

MA-1 Mise en place d’une gestion favorable à la Biodiversité 

Objectifs 
Mise en place d’une gestion écologique du site afin de maintenir le nombre 
d’habitats favorables à l’accueil de la biodiversité 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

L’ensemble de la flore et de la faune 

Lieux L’ensemble du site 

Période En phase d’exploitation 

Description 

Une fois les travaux terminés, le site sera composé des mêmes habitats naturels 
qu’avant les travaux, avec en plus, quelques éléments techniques permanents 
installés sur les chemins existants (postes de transformations, de livraison, 
citernes, etc.), les chemins datant de l’exploitation de l’ancienne carrière, les 
3 îlots de panneaux flottants installés sur les étangs, et les câbles électriques 
passant d’un élément à l’autres.  
Il conviendra donc de gérer de manière légère et la plus naturelle possible, la 
centrale, en suivant scrupuleusement un plan de gestion, afin de maintenir la 
Biodiversité qu’il héberge.  
 

- Aucun intrant (produit phytosanitaire) ne devra être utilisé.  
- La mise en œuvre d’une gestion dites écologique par fauche dans 

quelques secteurs, permettra de diversifier le couvert végétal et de 
recréer une mosaïque d’habitats. Il s’agit ainsi de limiter les plantations 
et de favoriser la régénération naturelle. Ce mode de gestion offrira 
une véritable plus-value écologique par rapport à l’état initial du site. 

- La strate herbacée (prairie, pelouse) devra être fauchée selon le 
principe de gestion différenciée : que partiellement, si possible en 
fauche tardive avec export (1 à 2 fauches / an après septembre).  

- La végétation sera conduite de façon « libre », en particulier pour les 
arbres où un port naturel est recherché. L’entretien des arbres et 
arbustes sera réalisé tous les 2 à 5 ans à l’automne : rabattre les 
individus prenant trop d’ampleur, abattre et remplacer les éventuels 
arbustes et arbres morts, le tout afin de garantir une diversité de 
strates et de stades dynamiques (arbustives et arborées). Les 
rémanents seront exportés régulièrement.  
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MA-1 Mise en place d’une gestion favorable à la Biodiversité 

- Une veille spécifique aux EEE sera réalisée une à deux fois par an afin 
d’arracher au plus vite les éventuelles repousses de plantes exotiques 
envahissantes. 

- Une surveillance des berges sera réalisée par les techniciens afin de 
s’assurer que le batillage de les dégrade pas significativement. 

- Les différents dispositifs mis en place en faveur de la faune (repères 
visuels sur les câbles d’ancrage, les éclairages, les clôtures) seront 
vérifiés, nettoyés, réparés et remplacés si nécessaire, en dehors de la 
période de reproduction des individus s’étalant d’avril à aout. 
L’entretien de ces dispositifs devra être réalisé tous les ans 

 
L’élaboration du plan de gestion des espaces verts en faveur de la Biodiversité 
sera élaborée par des ingénieurs écologues qualifiés afin de garantir le succès de 
cette mesure. Les modalités de gestion devront être les plus légères possible afin 
de permettre une évolution la plus naturelle possible. Ce plan de gestion sera 
prévu sur 30 ans et doit permettre d’effectuer des réajustements des actions 
préconisées le cas échéant, réajustements qui seront définis en fonction des 
observations issues des suivis au fils des années.   

Coût estimé 

Elaboration d’un 1er plan de gestion sur 10 ans : 4 000 à 8 000 euros 
Evaluation du précédent plan de gestion et renouvellements (années 11 à 20) : 4 
000 à 5 000 euros 
Coût des travaux de gestion des espaces vertes du site et des dispositifs : 2 000 à 
6 000 euros/an 
Gestion des EEE (voir fiches MR-3) 

 

MA-2 Suivi de l’efficacité des mesures 

Objectifs 
S’assurer de l’efficacité des mesures mise en œuvre en faveur de la Biodiversité 
sur le site 

Groupes 
biologiques 
ciblés par la 
mesure 

Ensemble de la faune et de la flore 

Lieux La centrale ainsi que les parcelles de l’étang n° 4 exclu du projet 

Période Durant la phase d’exploitation 

Description 
Plusieurs mesures d’évitement, de réductions et d’accompagnement ont été 
intégrées au projet afin d’améliorer son bilan écologique. Il convient donc de 

MA-2 Suivi de l’efficacité des mesures 

mettre en œuvre un suivi écologique de ces mesures afin de vérifier leur 
efficacité et de les ajuster, le cas échéant.  
Ainsi, des suivis écologiques seront réalisés par des écologues certifiés, aux 
périodes favorables aux observations et en utilisant des protocoles standardisés 
validés à l’échelle nationale. Ces suivis devront être réalisé au sein de la centrale 
mais aussi, dans les parcelles où se trouvent l’étang n° 4 exclu du projet, afin de 
s’assurer que son état est maintenu et qu’il accueil bien toujours une Biodiversité 
d’intérêt. En outre, les suivis de cet étang n° 4 nous permettront d’évaluer si 
celui-ci est utilisé comme zone refuge par la faune. 
 
Plusieurs suivis seront réalisés au cours du plan de gestion, les années 1, 5, 10, 
15 et 20 après la mise en exploitation du site : 

- Inventaire de la flore et des habitats afin de vérifier la bonne reprise 
des habitats et de la flore perturbés par les travaux, le succès de 
l'éradication des EEE, et le bon état des berges et de leurs végétations. 
Il s'agira également de caractériser les habitats présents (2 passages 
par année de suivi entre avril et septembre (MR-2, MR-3, MA-1) 

- Inventaire de l'Avifaune afin d'identifier les espèces présentes dans la 
centrale et l'étang 4 et l'utilisation des plans d'eau avec la présence des 
îlots flottant (5 passages par année de suivi, tout au long de l'année) 
(MR-2, MR-4, MR-8, MA-1), 

- Inventaire des Chiroptères afin d'identifier les espèces présentes (2 à 
4 passages par année de suivi, de juin à septembre, via des écoutes 
directes et/ou des enregistrements) (MR-2, MR-8, MA-1), 

- Inventaire des Amphibiens (3 passages par année de suivi de jour et de 
nuit) (MR-2, MR-8, MA-1), 

- Inventaires des Insectes (Rhopalocères, Odonates et Orthoptères) afin 
de s'assurer que les espèces présentent en 2023-2024 y sont toujours 
(3 passages par année de suivi de mai à septembre) (MR-2, MR-8, MA-
1). 

 
Les espèces fréquentant le site (centrale + parcelles de l’étang 4 pour les oiseaux) 
lors de chaque année d’inventaire seront comparées à celles contactées lors de 
l’état initial afin de vérifier que l’impact du projet est négligeable grâce à la mise 
en œuvre de l’ensemble des mesures. 
 
A l’issue de chaque année de suivi, un rapport présentant les résultats des 
inventaires ainsi qu’une réflexion quant à l’efficacité des divers aménagements 
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MA-2 Suivi de l’efficacité des mesures 

et dispositifs mis en œuvre, avec des propositions d’ajustement éventuels, sera 
réalisé afin d’atteindre les objectifs (ex : fascinage des berges impactées par 
batillage). 
 
Ces rapports seront transmis au gestionnaire du site qui s’appuiera sur ces 
derniers pour poursuivre ou réajuster les mesures de gestion mises œuvre dans 
le cadre du plan de gestion. Ils seront également transmis au Services de l’Etat à 
l’issue de chaque année de suivi. 

Coût estimé 
Coût pour la réalisation des inventaires naturalistes et la rédaction d’un rapport 
pour chaque année de suivi = 12 000 à 18 000 €. 

 

 

MA-3 
Aménagements paysagers d’accompagnement du projet dans les emprises et 

hors emprises 

Description 

Le projet a été développé de manière à s’insérer au mieux dans le paysage : 

• l’homogénéité du parc a été pensée dès sa conception : modèle unique 
de panneaux, inter rangs réguliers, 

• l’extérieur des locaux techniques sera réalisé avec un bardage bois, en 
accord avec l’environnement présent, ce qui permettra de fondre les 
éléments techniques dans les teintes du paysage, 

• la végétation existante en pourtour du parc sera préservée. 

Coût estimé Intégré au coût du projet 

 


